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Meta Antenen (LC Schaffhausen) a brillé de mille feux lors de la saison 
1969, au point de devenir au début des années '70 la coqueluche du 
grand public helvétique. Pour la première fois dans l'histoire de 
l'athlétisme suisse, une femme est promue au rôle de superstar. Dans 
le but de comprendre pourquoi cet incroyable engouement populaire  
est arrivé, 

     propose de revenir sur une pério- 
de d'une quarantaine d'années - de 1921 à 1964 pour être précis - 
afin de dépoussiérer l'histoire plus ou moins oubliée de celles qui ont 
vécu les débuts de l'athlétisme en Suisse. Si tout a été très long à 
mettre en place, on va pourtant pouvoir découvrir quelques jolis 
coups réussis par des jeunes femmes qui ont su se démarquer du 
niveau athlétique national souvent très faible qui caractérisait cette 
période. Voici la saga des PIONNIÈRES DE L'ATHLÉTISME SUISSE. 
 
Alors qu'aux États-Unis les premières compétitions féminines régulières ont lieu dès novembre 
1895, l'Europe s'apprête à prendre part en 1896 à Athènes aux premiers Jeux Olympiques de l'ère 
moderne. Le baron Pierre de Coubertin, le rénovateur de ces Jeux Olympiques, a ainsi jeté les 
bases d'une compétition qui engendrera, dans sa fabuleuse histoire, des exploits inoubliables. Mais 
le Français, né le 1er janvier 1863 à Paris, a également décidé de ne convier aucune femme en 
Grèce. Selon lui, elles ne pouvaient pas prendre part aux Jeux de l'Antiquité, ni même y assister. II 
estimait donc que ce principe devait être maintenu. C'est ainsi qu'a débuté sa lutte pour le moins 
déterminée contre la participation du sexe dit faible à ce qui deviendra, au fil des éditions, la fête 
mondiale du sport. Il y eut bien en tennis un simple dames lors des Jeux Olympiques de 1900 à Paris 
(c'est la Britannique Charlotte Cooper qui le remporta, devenant ainsi la première femme 
détentrice d'un titre olympique), elles durent pourtant attendre 1928 à Amsterdam pour pouvoir 
enfin participer aux épreuves-reines des Jeux Olympiques, celles d'athlétisme. 
En Europe et plus précisément en France, les femmes n'ont découvert l'athlétisme qu'après la 
Première Guerre Mondiale. En regroupant en décembre 1917 des clubs déjà existants comme le 
Fémina Sport (1912) ou l'En Avant (1912), Messieurs Payssé, Pellan, Mainguet, Weber et Lafreté ont 
créé la Fédération des Sociétés Féminines Sportives de France (F.S.F.S.F.). Le docteur Raoul 
Baudet devient Président, Mme Surcouf est nommée Présidente et Alice Milliat (1884-1957) 
s'occupe de la trésorerie. Cette dernière deviendra secrétaire générale en juin 1918 et Présidente 
de la F.S.F.S.F. le 10 mars 1919, ce qui fait déjà d'elle une véritable pasionaria du sport féminin 
français. C'est elle qui prend les devants en demandant à plusieurs reprises l'adhésion des femmes 
au mouvement olympique. Mais face aux blocages incessants des autorités du Comité International 
Olympique (C.I.O.) et surtout suite à l'ultime refus de Pierre de Coubertin en 1919 d'inclure 



quelques épreuves athlétiques féminines aux Jeux Olympiques de 1920 à Anvers, Alice Milliat et ses 
collègues décident, pour protester contre l'attitude hermétique du C.I.O., d'organiser elles-mêmes 
leurs compétitions féminines à partir de 1921. Pour cela, il faut pouvoir compter sur une instance 
plus solide administrativement parlant. C'est ainsi qu'en 1920, le bureau de la F.S.F.S.F. devient 
exclusivement féminin, dont Jeanne Brulé en assure le secrétariat général. Pour débuter 
modestement au bas de la pyramide, des épreuves sont organisées pour les scolaires. 
Pendant ce temps-là en Suisse, à l'instar de la Pologne, l'Italie, la Belgique et la Norvège, un 
organisme spécial est créé pour diriger l'athlétisme féminin. Mais tout est très lent à se mettre en 
place; tout comme son développement, qui sera par la suite tellement laborieux qu'on va constater 
au milieu du XXème siècle un arriéré d'une génération ! Heureusement quelques Suissesses, un peu 
en avance sur leur temps, réussissent régulièrement à s'illustrer sur le plan international, au point 
de faire parler de l'athlétisme helvétique en des termes très élogieux. La France étant la force 
motrice et influente de ce nouveau mouvement, c'est bien logiquement à Genève que sont créés 
les premiers clubs d'athlétisme féminin en Suisse. 
 

Les premières compétitions internationales en 1921 
En mars 1921, Alice Milliat et son équipe met la touche finale à l'organisation de sa toute première 
manifestation d'envergure appelée le Meeting International d'Éducation Physique Féminine à Monte-  
Carlo, où se rencontrent au stade 
des Moneghetti une centaine de 
participantes venant de France, 
d'Italie, de Grande-Bretagne, de 
Norvège et de Suisse. Entre les 24 
et 31 mars 1921 à Monaco, quatre 
athlètes de l'Académie des Sports 
de Genève, figurant parmi une 
bonne quinzaine de sportives hel-
vétiques, décrochent leurs pre-
miers podiums, ceci dans les 
lancers. Il faut préciser que le 
règlement dans ces disciplines est 
à l'époque tout à fait particulier, 
puisque les concours se déroulent 
selon le mode appelé en anglais 
"two-handed", à savoir que cha-
cune des athlètes doit lancer son 
engin à l'aide de leur main droite, 
puis de leur main gauche. Leur 
résultat final est donc l'addition 
de leur meilleure marque à droite 
et à gauche. De plus pour le 
javelot, il faut aussi mentionner 
qu'il pèse 800 grammes et surtout 
qu'il se lance depuis la queue !  
La plus en vue des Suissesses n'est 
autre que Francesca Pianzola qui 
décroche la deuxième place au 
lancer du javelot des deux mains 
avec le total de 40,17 m. Gauchè-
re, Francesca doit cette première 
distinction grâce au fait qu'elle 
soit quasi ambidextre. Elle est ce- 

  

 
 

Francesca Pianzola, première Suissesse à atteindre un podium international 

pendant battue par la meilleure mondiale de la saison, Violette Morris - une Française au caractère 
bien trempé - qui a réussi un total de 41,53 m. Au lancer du poids des deux mains, on retrouve le 
même duo avec le total de 16,29 m pour Morris et le total de 14,01 m pour Pianzola. Sa collègue 
Barbera reste toute proche et, avec un total de 13,98 m, elle s'adjuge la troisième place. Les deux 
autres athlètes présentes à Monte-Carlo sont Mesdemoiselles Minoletti et Blanchard, dont on n'a 
malheureusement pas retrouvé les résultats. 
 



 
 

Francesca Pianzola (à gauche) et ses collègues de l'Académie des Sports de Genève, Mlles Barbera, Minoletti et Blanchard 

 
Le 29 mai 1921, une rencontre internationale entre Lyon Olympique Universitaire et Fémina Sport 
Genève se dispute à Genève. Sur les huit disciplines, les Genevoises en ont remporté quatre, à 
savoir le 250 m et le 74 m haies par Frida Liechty en 40"6 et en 14"0, ainsi que le poids et le javelot 
des deux mains par Adrienne Kaenel avec 14,02 m et 39,78 m. 
Le 31 juillet 1921 à Paris, les athlètes de Fémina Sports Genève prennent part à leur première 
réunion internationale. Mais le Sport Fémina de Paris est beaucoup trop fort pour les Genevoises, 
qui ont systématiquement été battues par les Parisiennes. À la fin de la saison 1921, Adrienne 
Kaenel est la première athlète féminine de l'histoire de l'athlétisme suisse à inscrire son nom dans 
le Top-10 mondial de la saison avec le dixième rang pour ses 22,38 m au javelot. C'est Violette 
Morris qui est en tête de ce bilan avec 27,26 m. 
Devant le succès rencontré lors des différentes compétitions nationales et internationales, Alice 
Milliat décide de créer, le 31 octobre 1921 à Paris, la Fédération Sportive Féminine Internationale 
(F.S.F.I.). Élue présidente, son domicile du 3, rue de Varenne à Paris devient le siège social de 
cette nouvelle fédération, qui va désormais régir l'athlétisme féminin mondial. 
 

Titre et record du monde pour Pianzola aux Jeux Mondiaux Féminins ! 
La saison 1922 est une année importante pour le sport féminin. Elle s'ouvre comme la précédente à 
Monte-Carlo, mais un mois plus tard, du 15 au 23 avril 1922. Baptisé en 1921 du nom de Meeting 
International d'Éducation Physique Féminine, il faudra désormais appeler cette compétition Jeux 
Athlétiques Internationaux Féminins. Pour cette seconde édition, on dénombre cette fois-ci sept 
nations (la Belgique et la Tchécoslovaquie sont les nouveaux pays) et plus de 300 participantes. Sur 
les terrains de l'International Sporting Club de Monaco, Francesca Pianzola lance son javelot de la 
main gauche et de la main droite un peu moins loin que l'an dernier, mais c'est pourtant suffisant 
pour remporter une belle victoire avec le total de 39,77 m. À l'issue des sept jours de compétition 
monégasque, un journal local se plaît à écrire : «Ces Jeux Athlétiques Internationaux Féminins à 
Monte-Carlo sont le grand attrait de la saison. Saut, course à pied, lancer et danse rythmique, en 
constituent les principales épreuves, au cours desquelles les jolies concurrentes rivalisent de force, 
d'adresse et de grâce». Voilà qui tranche très nettement avec les nouveaux propos de Pierre de 
Coubertin, qui refuse encore et toujours leur participation aux Jeux Olympiques, jugeant que : 
«des olympiades avec des femelles seraient inintéressantes, inesthétiques et incorrectes. La femme 
est avant tout une reproductrice destinée à couronner les vainqueurs». Pour Alice Milliat, voilà de 
quoi être encore plus motivée à démontrer le contraire et elle va pouvoir le prouver à l'occasion du 
sommet de la saison 1922 : les Jeux Olympiques Féminins. La première édition de cette 
compétition se tient le 20 août 1922 à Paris, au stade Pershing, une magnifique enceinte construite 
en 1919 par les Y.M.C.A. dans les Bois de Vincennes. Initialement baptisés Jeux Olympiques 
Féminins, ils suscitent également l'indignation de Johannes Sigfrid Edström, le président suédois de  



la Fédération Internationale d'Athlétisme Amateur (I.A.A.F.), qui y voit là un putsch contre son 
institution. Finalement Alice Milliat accepte de renoncer à l'adjectif "olympique", mais elle 
maintient la compétition qui est désormais appelée les Jeux Mondiaux Féminins. 
 

 
 

Les cinq Suissesses sélectionnées pour les Jeux Mondiaux Féminins à Paris 
 
À Paris, les Suissesses sont nettement moins nombreuses qu'aux Jeux Athlétiques Internationaux 
Féminins de Monte-Carlo, puisque cinq athlètes seulement représentent les couleurs de notre pays. 
Elles défilent pourtant fièrement devant les 20000 spectateurs qui se sont empressés de voir ce que 
toutes ces femmes avaient à leur proposer durant cette journée de compétition. À vrai dire, le 
public en a eu pour son argent car on enregistre des performances remarquables de la part des 
concurrentes venant de France, de Tchécoslovaquie, de Suisse, du Royaume-Uni et des États-Unis, 
le tout se traduisant par 18 records du monde améliorés en athlétisme, un domaine souvent dominé 
par les Britanniques. L'exception qui confirme la règle se déroule au lancer du javelot où Francesca 
Pianzola fait doublement honneur à sa réputation en remportant le titre et en l'agrémentant d'un  
nouveau record du monde 
avec un total de 43,24 m 
(21,38 m de la main droite 
et 21,86 m de la main 
gauche). Louise Groslimond 
(Fémina Sport Genève) man-
que de peu la médaille de 
bronze, battue pour 22 cen-
timètres par l'Américaine 
Lucile Godbold. Louise doit 
pour l'heure se contenter de 
cette quatrième place avec 
un total de 39,48 m; mais 
on a certainement vu naître 
en elle l'une des futures 
leaders dans cette spéciali-
té si particulière qu'est le 
javelot "two-handed". 

  

 
 

Petit à petit l'athlétisme féminin se met en place 
 



 
 

Francesca Pianzola remporte le lancer du javelot "two-handed" des Jeux Mondiaux Féminins avec un record du monde 

 
Suite à cette mémorable journée, une liste officielle des records du monde est publiée lors du 
premier Congrès qui se déroule à la fin du mois d'août à Genève. Quelques jours plus tard, le 2 
septembre également à Genève, la Fédération Suisse des Sports Féminins (F.S.S.F.) est fondée. Il 
s'agit-là d'un bon coup en avant donné au sport féminin et à l'athlétisme en particulier. La Suisse 
est dans le bon wagon et grâce à ses lanceuses, elle va pouvoir le rester pendant un certain temps.  
 



L'avènement de Louise Groslimond 
La saison 1923 est effectivement une grande année pour les athlètes helvétiques. Lors des IIIe Jeux 
Athlétiques Internationaux Féminins, qui se déroulent du 2 au 6 avril à Monte-Carlo, le duel que se 
livrent Francesca Pianzola et Louise Groslimond est de toute beauté car très indécis jusqu'au tout  
dernier essai et, surtout, au-delà du re-
cord du monde. Finalement c'est Louise 
Groslimond qui remporte le lancer du 
javelot des deux mains avec le total de 
44,94 m, juste devant sa rivale Pianzola, 
qui a atteint le total de 44,88 m. Deux 
autres records suisses tombent lors de 
cette compétition : le poids des deux 
mains pour une Louise Groslimond de plus 
en plus forte et qui atteint le total de 
15,14 m pour la cinquième place finale, 
mais aussi - de manière bien plus anec-
dotique - sur 60 m par Violette Wecker 
(Urania Genève) en 9"0. 
En mai 1923, Francesca Pianzola se dépla-
ce du côté de Baden-Baden en Allemagne 
pour participer à un événement athlétique 
mixte. L'union des deux genres dans une 
même compétition est assez unique et 
malheureusement les résultats qui sont 
réalisés par les femmes ne seront tout 
simplement pas homologués. C'est avec un 
certain crève-cœur qu'on apprend les per- 

  

 
 

Louise Groslimond a réalisé d'énormes progrès en 1923 

formances magnifiques de Francesca Pianzola au javelot des deux mains : avec le total de 52,68 m 
(25,35 m de la droite et 27,33 m de la gauche), elle aurait pulvérisé le record du monde de près de 
huit mètres ! Elle se console de savoir, au moment des bilans de fin d'année, que la Fédération 
Internationale a tout de même validé ses 27,33 m, ce qui représente un nouveau record suisse et la 
cinquième performance mondiale de l'année. 
Dans un autre registre, Adrienne Kaenel (qui est également la secrétaire de la F.S.S.F.) prend part 
au triple saut d'une réunion qui se déroule le 16 juillet à Genève. Dans une discipline pas encore 
officielle dans le programme féminin, elle réussit cependant un meilleur saut mesuré à 10,50 m qui 
représente à ce moment-là la meilleure performance mondiale de tous les temps ! 
De son côté, Louise Groslimond connaît la journée sportive de sa vie le 13 août 1923 à Anvers. Au 
stade Olympique, la Genevoise améliore son record du monde du lancer du javelot des deux mains 
avec le total de 48,64 m (25,89 m de la droite et 22,75 m de la gauche). Elle s'adjuge ensuite le 
premier record du monde du lancer de disque, également des deux mains, avec le total de 45,32 m. 
À l'issue de cette belle saison 1923, les records suisses gérés par la F.S.S.F. sont les suivants : 
 

60 m Violette Wecker 9"0 Monte-Carlo 02.04.1923 

250 m Frida Liechty 39"2 Genève 23.02.1921 

800 m Adrienne Kaenel 2'31"2 Lyon 27.08.1922 

1000 m Adrienne Kaenel 3'24"6 Genève 06.03.1921 

65 m haies Marguerite Fuchs 11"6 Genève 23.03.1921 

85 m haies Marguerite Fuchs 15"4 Genève 16.06.1922 

Hauteur Verena Riesen 1,27 m Genève 10.07.1923 

Longueur Violette Wecker 4,50 m Genève 03.04.1922 

Longueur sans élan Adrienne Kaenel 2,38 m Genève 13.07.1923 

Triple Adrienne Kaenel 10,50 m Genève 16.07.1923 

Poids "two-handed" Louise Groslimond 15,14 m Monte-Carlo 06.04.1923 

Disque Louise Groslimond 22,67 m Paris 17.06.1923 

Disque "two-handed" Louise Groslimond 45,32 m Anvers 13.08.1923 

Javelot Francesca Pianzola 27,33 m Baden-Baden 05.1923 

Javelot "two-handed" Louise Groslimond 48,64 m Anvers 13.08.1923 
 



Malheureusement, ces succès sportifs ne reçoivent pas de réponse positive en Suisse, au contraire. 
Il y a eu prise une position énergique contre l'activité sportive des femmes dans tout le domaine 
des exercices physiques. En réaction, l'association décide de changer son nom et devient à la fin de 
l'année 1923 la Fédération Féminine Athlétique Suisse (F.F.A.S.). Elle est composée de sept clubs : 
cinq de Genève, un de Lausanne et un de Moudon. La Suisse allemande, bien que la plupart des 
athlètes féminines soient germano-suisses, se tient encore à l'écart. L'Association Suisse de 
Gymnastique Féminine, qui est dirigée par des hommes, maintient une attitude négative à 
l'encontre de l'athlétisme féminin et son développement va longtemps s'en ressentir en Suisse. Le 
retard est tellement important, qu'il sera très difficile à combler. Mais la pire déception en cette 
fin d'année vient de l'étranger, lorsque le Comité International Olympique s'est une nouvelle fois 
opposé à la participation des femmes aux Jeux Olympiques de 1924 à Paris. Pour la F.F.A.S., il 
s'agit-là d'un véritable coup dur car les signaux avaient pourtant montré que leur participation aux 
Jeux de Paris 1924 était une chose décidée. 

 

Les derniers exploits avant que le mouvement féminin ne s'endorme 
1924, année olympique... mais pour les hommes seulement. Après trois années successives, les 
Jeux Athlétiques Internationaux Féminins ne se déroulent pas en début de saison à Monte-Carlo, 
mais bien en août et à Londres. Pour patienter, un grand meeting féminin est mis sur pied à Paris. 
L'athlétisme constitue le plat de résistance de cette manifestation, dont le programme est 
complété par du cyclisme, de l'escrime, des démonstrations de gymnastique et même des matches 
de football. Un mois après les Jeux Olympiques de Paris et les exploits retentissants des Suisses 
Josef Imbach sur 400 m, Paul Martin sur 800 m et Willy Schärer sur 1500 m, les IVe Jeux Athlétiques 
Internationaux Féminins se tiennent le 4 août 1924 à Londres, avec la collaboration des journaux  
 

 
 

Les Suissesses aux Jeux Athlétiques Internationaux Féminins en 1924 à Londres 

 majeurs de l'époque : News Of 
The World, Sporting Life et Daily 
Mirror. Malheureusement, l'orga-
nisation est défaillante ce qui 
dessert la cause de l'athlétisme 
féminin. À Stamford Bridge, de-
vant 25000 spectateurs, Louise 

Groslimond remporte à nouveau 
la médaille d'or au lancer du 
javelot des deux mains avec un 
total de 47,65 m annoncés com-
me étant un nouveau record du 
monde. Renseignements pris, il 
s'est avéré que les 48,64 m réus-
sis l'an dernier par Louise lors du 
meeting d'Anvers n'avaient ja-
mais été homologués, faute d'un 
protocole transmis en bonne et 

due forme. Elle a donc perdu son record mondial sur le tapis vert, mais à l'issue de cette journée, 
elle reste malgré tout la recordwoman du monde; c'est un juste retour des choses pour elle. Sa 
coéquipière Adrienne Kaenel s'illustre également dans ce concours en terminant au troisième rang 
avec le total de 43,19 m. 
En septembre de la même année, Adrienne Kaenel améliore encore deux records suisse à Genève : 
le 1000 m en 3'19"0 et le poids des deux mains avec un total de 15,45 m. Malgré ces succès 
internationaux de 1924, le mouvement athlétique féminin en Suisse s'endort doucement, ceci 
uniquement par le fait que la tentative d'une association menée uniquement par des femmes et 
d'associations exclusivement faites par des femmes avait échoué ! Le dernier exploit helvétique 
féminin de ces Années Folles (à tous les sens du terme), est à mettre au compte de Francesca 
Pianzola qui lance, le 18 octobre 1925 à Lausanne, son javelot plus loin que jamais en scellant le 
record du monde au total de 54,43 m (27,05 m avec la droite et 27,38 m avec la gauche). C'était le 
dernier acte de celle qu'on doit considérer comme étant LA pionnière de l'athlétisme féminin en 
Suisse. Désormais les javelots de 800 grammes sont abolis et remplacés par ceux de 600 grammes 
tels qu'on les connaît de nos jours. L'adhérence en queue de javelot a aussi disparu, au profit de la 
poignée centrale en corde. Toutes ces lanceuses de javelot "two-handed", dont les Suissesses en 
étaient les reines, sont ainsi tombées dans l'oubli, du jour au lendemain. 
 



Le train de l'athlétisme mondial roule désormais sans les Suissesses 
Sur le plan mondial, Alice Milliat est toujours omniprésente à la tête de la Fédération Sportive 
Féminine Internationale. Les IIe Jeux Mondiaux Féminins qui se disputent en 1926 à Göteborg lui 
permettent de faire une avancée déterminante en vue de ses objectifs suprêmes. Johannes Sigfrid 
Edström, le Président de l'I.A.A.F., assiste à cette compétition qui a lieu dans son pays natal et il 
doit reconnaître qu'un rapprochement entre l'I.A.A.F. et la F.S.F.I. est désormais possible, à 
condition que les règlements techniques soient harmonisés. C'est effectivement le cas et, en 
l'absence de Pierre de Coubertin (écarté des décisions au C.I.O.), les femmes sont autorisées pour 
la toute première fois à concourir aux Jeux Olympiques en 1928 à Amsterdam. Le programme 
féminin admis est composé de cinq épreuves : 100 m, 800 m, 4 x 100 m, hauteur et disque. 
Malheureusement le 800 m se passe très mal aux yeux des dirigeants. Néophytes, les coureuses 
répartissent mal leur effort et s'époumonent rapidement. Un journaliste sportif réputé de l'époque 
raconte que sur onze pauvres femmes, cinq ont abandonné et cinq se sont effondrées sur la ligne 
d'arrivée. En réalité, oui, quelques-unes se sont couchées à côté de la piste en fin de course, mais 
aucune n'a abandonné et aucune ne s'est écroulée d'épuisement. La gagnante, l'Allemande Lina 
Radke, a même établi le record du monde en 2'16"8. Hélas tout cela sert de prétexte pour dénoncer 
le danger de cette épreuve pour les femmes, ce qui va entraîner sa suppression pour les Jeux 
suivants. Le 800 m ne leur sera rendu qu'en 1960, à l'occasion des Jeux Olympiques de Rome. 
Néanmoins satisfaite des opérations, Alice Milliat continue d'organiser les Jeux Mondiaux Féminins 
en 1930 à Prague et en 1934 à Londres. Entre-deux, les Jeux Olympiques de 1932 à Los Angeles 
offrent une bien meilleure propagande, ceci grâce surtout à l'Américaine Mildred Didrikson, la 
première star de l'athlétisme mondial. En 1936, Alice Milliat est affectée par une maladie et souffre 
aussi des attaques incessantes contre sa stratégie. De plus les difficultés financières de la F.S.F.I., 
dont les subventions ont été coupées, signent sa disparition et donc l'arrêt définitif des Jeux 
Mondiaux Féminins. L'athlétisme international féminin est enfin sous le contrôle de l'I.A.A.F., ceci 
juste avant les Jeux Olympiques de 1936 à Berlin où neuf épreuves constituent le programme 
olympique féminin. Merci Alice Milliat, votre inlassable travail a atteint ses objectifs ! 
 

Les sportives suisses de la classe ouvrière 
Dans les années '20, mais par un tout autre biais, des femmes et des jeunes filles ont aussi pratiqué 
l'athlétisme dans le pays. C'est en Suisse allemande que le mouvement SATUS (Schweizerischer 
Arbeiter-, Turn- und Sportverband, traduit en français par Fédération Ouvrière Suisse de 
Gymnastique et de Sport) a ouvert ses portes aux athlètes féminines. En 1922, cette fédération 
suisse du sport travailliste décide d'abolir la gymnastique populaire et de la remplacer par 
l'athlétisme. Les premières compétitions sont organisées l'année suivante et les premiers 
championnats officiels ont lieu en 1924 à Bâle avec trois championnes : Emmy Hein court 11"0 sur 
75 m, Rosa Walch saute 1,25 m en hauteur et Margrit Kunz lance 7,00 m au poids 5 kg. En 1925, 
deux athlètes portent les couleurs helvétiques à la première olympiade ouvrière de Francfort : 
Trudy Vonnier termine quatrième sur 100 m en 13"4 et Rösi Hächler franchit 1,23 m en hauteur 
ainsi que 3,67 m en longueur. Les performances n'ont rien de transcendant, mais le mouvement 
continue de se propager avec des championnats organisés en 1925 à Berne, en 1926 à Zurich et en 
1927 à nouveau à Berne. Malgré un coup d'arrêt en 1928, les compétitions reprennent en 1929 et il 
n'y aura plus d'interruption jusqu'à nos jours. Nous pouvons donc dire que grâce au mouvement 
SATUS, l'athlétisme féminin a toujours été pratiqué en Suisse depuis 1922. 
 

Charles Leuthardt, le grand architecte de l'athlétisme féminin en Suisse 

 

 Au début des années '30, l'athlétisme féminin doit être repensé de 
manière plus sérieuse. On l'a dit précédemment, le train de l'athlé-
tisme international roule désormais sans aucune Suissesse à son 
bord et le retard pris va prendre énormément de temps à être 
comblé. 
Suite aux compétitions en Suisse romande, ainsi que dans les rangs 
du mouvement SATUS durant la majore partie des Années Folles, il 
est laissé au club de Bâle appelé Old Boys d'activer sérieusement 
l'athlétisme féminin en Suisse. Nous sommes en 1928 et la direction 
de la section athlétique féminine de l'Old Boys Basel est prise par 
Charles Leuthardt, d'abord en tant qu'entraîneur de cette section,  

 



puis en tant qu'entraîneur national et chef de l'athlétisme féminin à la future Fédération Suisse 
d'Athlétisme Amateur (F.S.A.A., dès 1949). Tel un architecte, il va construire patiemment durant 
pas moins de quatre décennies les bases de l'athlétisme féminin helvétique. À ses débuts à Bâle, il 
entraîne vingt jeunes filles enthousiastes, qui vont progressivement devenir les meilleures athlètes 
du pays jusqu'à la fin des années '50. Les mêmes efforts se produisent du côté de Zurich, mais les 
esprits négatifs sont nombreux. La section d'athlétisme du FC Zürich aimerait créer un groupe 
féminin, mais au sein même du conseil d'administration du FCZ, il y a des opinions partagées. C'est 
finalement grâce à la ténacité des seuls partisans que la création de la section féminine voit le jour 
à la mi-octobre 1931. Du côté de Berne, le comité de la GG Bern s'oppose clairement aux 
compétitions d'athlétisme féminines. Il y a pourtant des athlètes bernoises motivées, à l'image de 
Doris Christen. Elle a finalement quitté la GGB au profit d'Old Boys Basel ! Ce n'est qu'en 1948 
qu'une athlète de la GGB prend part pour la première fois aux championnats suisses; il s'agit d'Edith 
Jakob, qui remporte le titre sur 60 m. 
Et du côté de la Suisse romande, que se passe-t-il ? On l'a vu précédemment, les débuts avaient été 
florissants dès 1921 du côté de Genève. Malgré d'excellentes prestations sur le plan international, 
le mouvement s'est peu à peu éteint à la fin de la saison 1925. Une période blanche de quatre ans 
permet aux dirigeants du Stade Lausanne de créer une section féminine et, le 11 août 1929, ils 
organisent à Vidy ce qu'ils nomment les championnats suisses. Les athlètes du SL trustent les 
premières places avec en vedette Suzanne Devenoges qui s'impose dans quatre disciplines : sur 100 
m en 13"6, sur 250 m en 36"8, en hauteur avec 1,23 m et en longueur avec 4,90 m. Dans les lancers, 
Georgette Wächter remporte le poids avec 9,20 m, la jeune Grosjean gagne le disque avec 25,05 m 
et Renée Collet s'adjuge le javelot avec 23,47 m. Elles font également main basse sur les relais 4 x 
100 m en 57"8 et suédois en 2'47"0. Mise au courant de cette compétition, le département 
d'athlétisme de l'A.S.F. ne reconnaît pas ces championnats. Par contre il admet que les perfor-
mances réalisées par les athlètes Stadistes sont tout à fait valables et il les entérine comme étant 
les tous premiers records suisses féminin. Ainsi tout ce qui s'est déroulé jusqu'à cette date au cours 
des années '20 est tout simplement ignoré ! Cette situation a pourtant le mérite vouloir faire 
repartir l'athlétisme des femmes sur des bases identiques pour tout le pays. Vouloir seulement, car 
lors d'une réunion extraordinaire des délégués du département d'athlétisme de l'A.S.F. le 22 février 
1930 à Berne, l'ordre du jour parlant de l'athlétisme féminin ne donne aucun résultat et 
l'immobilisme semble rester de mise. 
Il faut attendre le 27 août 1933 pour voir une seconde tentative de championnats suisses se tenir à 
Zurich. Mais comme quatre ans auparavant sur les bords du Léman, le département d'athlétisme de 
l'A.S.F. ne reconnaît toujours pas ces championnats suisses. Ainsi ces deux compétitions resteront 
dans l'histoire comme étant des meetings nationaux. Cette édition de 1933 voit pourtant un joli 
nombre d'athlètes venant de Bâle, Balsthal, Coire, Lucerne et Zurich, chacune des disciplines avec 
25 à 30 participantes. Hélas le journal "Sport" décrit que le tout est un fiasco du point de vue 
propagande athlétique car dans l'ombre de l'athlète allemande de classe mondiale Käthe Krauss 
(qui gagne partout où elle concourt), les Suissesses ont paru extrêmement faibles. Berta Brändli (FC 
Zürich) obtient les meilleurs résultats helvétiques avec quatre victoires sur 100 m, au poids, au 
javelot et au pentathlon. Au classement par club, le FC Zürich domine Old Boys Basel et le FC Chur. 
 

Les championnats suisses féminins enfin reconnus en 1934 
Le meeting national zurichois de 1933 fait office de détonateur dans les esprits des dirigeants de 
l'athlétisme suisse. Sous la présidence du Bernois Paul Lüdin, il est officiellement décidé d'organiser 
des championnats suisses féminins dès 1934. Ils se disputeront séparément des hommes jusqu'en 
1951 (y compris durant les années de guerre) et ce n'est qu'en 1952 que l'athlétisme suisse sera 
enfin réuni à Zurich pour un seul et même championnat regroupant les hommes et les femmes. On 
y arrive... gentiment ! Ces premiers championnats suisses féminins sont donc organisés le 12 août 
1934 à Zurich. Au Letzigrund, on assiste essentiellement à des duels Old Boys Basel vs LC Zürich. 
Quatre records suisses sont améliorés : le 100 m par Klara Moser (Old Boys Basel) en 13"3, le 300 m 
par Margrit Hunn (Old Boys Basel / la future épouse de Charles Leuthardt) en 46"6, le poids par 
Berti Brändli (LC Zürich) avec 10,39 m et le 4 x 100 m par les Bâloises Moser, Grunkin, Hoffmann et 
Zurkirchen en 54"2. Voici le tableau d'honneur des premières championnes suisses de l'histoire : 
 

100 m : Klara Moser OB 13"3  Poids : Berta Brändli LCZ 10,39 m : Berta Brändli LCZ 26,41 m 

300 m : Margrit Hunn OB 46"6  Disque : Berta Brändli LCZ 26,41 m 

Hauteur : Rosl Grunkin OB 1,40 m  Javelot : Berta Brändli LCZ 33,85 m 

Longueur : Margrit Gerber LCZ 4,82 m  4 x 100 m : Old Boys Basel  54"2 : Berta Brändli LCZ 3'338,38 p 
 



Les championnats suisses de 
1935 se disputent à Bâle et 
font office de revanche entre 
les deux clubs phares de 
l'athlétisme helvétique. Mais 
les filles de l'OB Basel sont en 
forme et elles raflent tous les 
titres, à l'exception du 100 m 
et du 4 x 100 m. Charles 
Leuthardt peut être fier de 
son travail sur le terrain avec 
ses athlètes. Omniprésent, il 
est également très actif en 
coulisses puisqu'il est chargé 
par le département d'athlétis-
me de l'A.S.F. de travailler 
sur le règlement féminin, ce-
ci avec la collaboration du Dr  

 
 

      
 

Les jeunes femmes de l'Old Boys Basel et du LC Zürich se livrent à de beaux duels 

Viktor de Roche. Il est avant tout question de la sécurité des jeunes femmes. Ainsi le 800 m leur est 
toujours interdit. Quant au 200 m, il est autorisé uniquement aux athlètes qui ont deux ans 
d'entraînement athlétique derrière elles ou qui ont réalisé un chrono inférieur à 14"0 sur 100 m ! 
 

Lux Stiefel et Ilsebill Pfenning visent les championnats d'Europe 1938 
Depuis le milieu des années '20, l'athlétisme féminin n'a plus droit au chapitre sur le plan 
international. Les performances réalisées par les athlètes helvétiques sont désormais fort éloignées 
du niveau des meilleures mondiales. Une qualification pour les Jeux Olympiques représente 
actuellement une marche beaucoup trop haute pour nos compatriotes. Cependant l'Union 
Européenne d'Athlétisme (U.E.A.) nouvellement créée projette d'organiser des championnats 
d'Europe féminin (séparés des hommes) en 1938. Voilà de quoi stimuler deux ou trois des meilleures 
athlètes du pays car cette compétition-là leur serait bien plus accessible. 
En 1934, la Tessinoise de 18 ans Leyla de Pol (FC Lugano) apparaît dans les bilans du saut en 
longueur en étant la première en Suisse à franchir plus de cinq mètres, le 29 juillet chez elle à 
Lugano, avec un saut mesuré à 5,02 m. Sur ce même sautoir, elle améliore son record suisse le 21 
juillet 1935 avec 5,23 m, puis elle saute à trois reprises à 5,35 m : le 27 juin 1936, toujours à 
Lugano, le 30 août 1936 à Zurich lors des championnats suisses et le 3 juillet 1938 à Lugano une 
nouvelle fois. À ses côtés apparaît en 1936 une autre Tessinoise de 18 ans : Ilsebill Pfenning (FC 
Lugano), qui est une spécialiste du saut en hauteur. Son style n'est pas le traditionnel saut en 
ciseaux, mais le spectaculaire rouleau occidental appelé en anglais "Western Roll". Cette technique 
est celle qui avait été popularisée par l'Américain George Horine en 1912 en devenant le premier 
homme à franchir une barre placée à 2,00 m. Quant aux femmes, c'est Mildred Didrikson qui reste 
la dernière recordwoman du monde dans ce style avec ses 1,65 m réussis lors des Jeux Olympiques 
de 1932 à Los Angeles. La différence fondamentale entre le rouleau occidental et les différents  
 

 
 

Ilsebill Pfennig, gracieuse adepte du "Western Roll" 

 styles en ciseaux réside dans la direction 
d'approche - du côté opposé, de sorte que 
la jambe de décollage est celle la plus 
proche de la barre. Dans le cas de la 
Tessinoise, on la voit partir du côté gauche 
du sautoir. Après sa course d'élan, elle 
réalise son appel de la jambe droite qui est 
vigoureusement propulsée en direction de 
la barre, ce qui soulève son corps dans une 
position sur son côté gauche au-dessus de la 
barre, avec sa jambe droite repliée sous sa 
jambe d'appel. Après avoir franchi la barre, 
son corps pivote pour faire face au sol et 
son atterrissage dans le sable s'exécute tant 
bien que mal sur sa jambe droite et ses 
deux mains. La clé du "Western Roll", c'est 



d'assimiler le soulèvement rapide de la jambe d'appel en direction de la barre, ce que la jeune 
Ilsebill semble s'en accommoder avec facilité. Alors que le record suisse du saut en hauteur est 
détenu depuis 1935 par Rösl Grunkin (Old Boys Basel) avec 1,45 m, Ilsebill Pfenning franchit 1,50 m 
le 30 août 1936 lors des championnats suisses au stade Utogrund à Zurich, où six autres records 
suisses sont battus à cette occasion. La progression de la Tessinoise se poursuit le 13 juin 1937 à 
Lugano avec un saut à 1,54 m, puis deux mois plus tard le 8 août lors des championnats à Bâle où 
ses 1,57 m font sensation. Ilsebill Pfenning arrive ainsi aux portes du niveau international 
puisqu'elle pointe à la fin de cette saison 1937 au douzième rang mondial de la discipline. 
Parmi les résultats de cette période, il faut encore relever les deux records suisses de Doris 
Christen lors des championnats suisses le 30 août 1936 à Zurich. La Bernoise de Bâle réussit 34,02 m 
au javelot et totalise 219 points au pentathlon. Deux autres records tombent en sprint le 4 octobre 
1936 à Bâle grâce à Emmi Sauer (Old Boys Basel) qui court d'abord le 60 m en 7"8, puis le 100 m en 
12"9. Sa camarade Trudy Hoffmann (Old Boys Basel) devient quant à elle championne suisse du 
lancer du disque le 8 août 1937 à Bâle avec un nouveau record suisse placé à 33,41 m. 
 

 
 

La puissance de Lux Stiefel fait merveille dans les lancers 

 Parallèlement on assiste à une autre belle mon-
tée en puissance, celle de Lux Stiefel (SG Zürich). 
Comme Ilsebill Pfenning, elle apparaît dans les 
bilans nationaux en 1936, mais on pense qu'elle 
ne fera pas faire long feu dans son sport car elle 
est déjà âgée de 23 ans. C'est pourtant mal 
connaître cette solide jeune femme qui va s'illus-
trer principalement au javelot et au pentathlon. 
Sa première saison lui permet de battre à deux 
reprises le record suisse du poids avec 10,42 m, 
puis 10,57 m lors des championnats suisses à 
Zurich. Mais c'est au lancer du javelot qu'elle 
s'illustre vraiment, ceci dès le 19 juin 1937 à 
Zurich où elle améliore d'un mètre septante le 
record suisse de la Bâloise Doris Christen avec 
35,72 m, puis lors des championnats suisses le 8 
août à Bâle, elle frôle les 36 mètres avec 35,93 
m. Elle semble avoir acquis la technique néces-
saire pour atteindre rapidement la ligne des 40 
m, ce qui était impensable jusqu'à présent. Les 
fruits de son entraînement hivernal se révèlent 
payants lors de la saison 1938. Le 14 août à La 
Chaux-de-Fonds lors de championnats suisses dis-
putés sous la pluie, elle pulvérise son record suis-
se de plus de deux mètres avec un joli 38,06 m, 
puis elle confirme sa très bonne forme deux se- 

maines plus tard à Zurich où elle lance son engin à 39,70 m. Elle paraît fin prête pour la 
compétition majeure de cette saison 1938 : les championnats d'Europe à Vienne, où elle sera bien 
accompagnée puisque Ilsebill Pfenning a elle aussi brillé au cours de cette saison, notamment le 4 
septembre à Varese où elle a franchi 1,60 m, soit la huitième performance mondiale de la saison. 
Les deux femmes débarquent à Vienne pour les championnats d'Europe qui se déroulent les 17 et 18 
septembre au Prater Stadion. Quatorze nations ont répondu à l'appel, pour un total de huitante 
participantes réparties dans neuf disciplines. Au lancer du javelot, la Zurichoise Lux Stiefel sait que 
les lanceuses du Reich Allemand sont imbattables, mais elle compte bien relever le défi des autres 
concurrentes. Comme prévu, les Allemandes réussissent le triplé avec Lisa Gelius (45,58 m) devant 
Susanne Pastoors (44,14 m) et Luise Krüger (42,49 m). Derrière, c'est une très bonne surprise, on 
retrouve Lux Stiefel au quatrième rang avec un magnifique nouveau record suisse à 40,50 m. Elle a 
pu se placer derrière les trois favorites en repoussant les assauts de ses adversaires, notamment 
ceux de la Lettone Lavize Aldzere-Puce qui reste trente centimètres derrière la Suissesse. De 
l'autre côté du stade se dispute le saut en hauteur avec Ilsebill Pfenning. La Tessinoise se sent 
tellement en forme, qu'elle tente la veille de la compétition à l'entraînement une barre placée à 
1,70 m. Malheureusement ces efforts lui ont coûté pas mal d'énergie et son concours ne s'est pas 
très bien passé puisqu'elle termine au septième rang seulement avec 1,55 m. La gagnante, 
l'Allemande Dora Ratjen, a franchi 1,70 m soit un nouveau record du monde. On reparlera pourtant 
bientôt d'elle, mais en termes nettement moins flatteurs... 
 



L'athlétisme se poursuit malgré la guerre 
Classée au quatorzième rang du bilan mondial du lancer du javelot grâce à ses 40,50 m de Vienne, 
Lux Stiefel parvient à faire beaucoup mieux encore la saison suivante. Le 6 août 1939, elle se rend à 
Strasbourg en tant qu'invitée d'un match triangulaire opposant la France à la Belgique et au 
Luxembourg. Elle remporte facilement le concours, mais ce qu'on attend c'est la mesure de son 
meilleur essai car il semble qu'il est allé se planter très loin dans le gazon alsacien. Le résultat finit 
par tomber : 43,74 m pour Lux Stiefel, qui décroche ainsi la septième performance mondiale de la 
saison ! La semaine suivante, elle se rend à Lugano pour aller chercher deux nouveaux titres au 
javelot avec 38,06 m et au pentathlon (100 m - Longueur - Hauteur - Poids - Javelot) avec un 
nouveau record national chipé à la Bâloise Doris Christen.  
Dix-neuf jours plus tard, le 1er septembre 1939, l'Allemagne agresse militairement la Pologne. Cet 
événement provoque dès le 3 septembre l'entrée en guerre du Royaume-Uni et de la France, ainsi 
que de leurs empires coloniaux respectifs. C'est le début de la IIe Guerre Mondiale, qui va durer 
jusqu'au 8 mai 1945 en Europe et jusqu'au 2 septembre 1945 sur le front Asie-Pacifique. L'athlétisme 
est donc bien peu de chose dans cet horrible contexte. Pourtant il va perdurer en Suisse et les 
compétitions, notamment les championnats suisses, vont se dérouler chaque année. Au début de 
cette période de troubles, les performances de premier plan ne sont pas légion. La plus en vue, c'est 
sans conteste celle d'Ilsebill Pfenning le 9 mai 1940 à Turin. Elle égale dans un premier temps son 
record de Varese en 1938 avec 1,60 m, puis elle passe également la barre suivante, placée à 1,63 m. 
Il s'agit là d'un record suisse d'un superbe niveau, qui représente la deuxième performance mondiale 
de la saison. Elle confirme sa belle forme avec un cinquième titre suisse national le 25 août 1940 à 
Bâle où elle franchit 1,60 m. On assiste également à un joli duel au lancer du poids entre Lux Stiefel 
et la nouvelle protégée de Charles Leuthardt, Gretel Bolliger (Old Boys Basel). Cette dernière a été 
repérée à 17 ans lors des championnats suisses 1938 à La Chaux-de-Fonds où, pour sa première 
participation, elle avait remporté le lancer du poids. À nouveau championne suisse l'année suivante, 
la voilà en 1940 aux prises avec Stiefel pour un duel de prestige. L'insouciance de la jeunesse prend 
d'entrée le dessus avec un nouveau record suisse pour Gretel Bolliger à 10,88 m. Mais l'expérience va 
parler et Lux Stiefel va propulser son poids à 11,01 m et ainsi s'approprier le titre et le record suisse. 
Elle ne s'arrête d'ailleurs pas en si bon chemin puisqu'elle ajoute à son palmarès un quatrième titre 
au javelot avec 39,00 m et elle améliore également son record national du pentathlon. 
L'année 1941 va être plus fournie en bons résultats. Avant de 
parler de l'exploit monstrueux de cette saison, on peut mettre 
en exergue tout un florilège de belles performances, ayant la 
plupart comme dénominateur commun de représenter un 
nouveau record suisse. Le 10 août à Bâle, Gretel Bolliger bat le 
record national du poids détenu par Lux Stiefel avec 11,25 m, 
une performance qu'elle confirme deux semaines plus tard, le 
24 août aux championnats suisses à Bâle avec 11,22 m. Lux 
Stiefel garnit sa collection en remportant le javelot avec 40,51 
m, mais également le pentathlon avec un record suisse porté à 
261 points. Sur 60 m, Leyla De Pol égale le meilleur chrono 
helvétique du 60 m en 7"8. La Tessinoise met ensuite à profit 
cette nouvelle vitesse pour améliorer de quinze centimètre le 
record suisse du saut en longueur avec 5,50 m. Sous son 
impulsion, elle aura fait passer le record national de 4,90 m à 
5,50 m en sept saisons. Plus forte que jamais, Ilsebill Pfenning 
s'adjuge bien entendu le saut en hauteur avec 1,60 m, mais elle 
remporte aussi le 100 m en 12"7, soit deux dixièmes de mieux 
que le chrono d'Emmi Sauer en 1936. En fin de saison, les 27 et  

  

 
 

Lux Stiefel et Ilsebill Pfenning 

28 septembre, une ultime compétition se tient à Bâle et pas moins de cinq records nationaux sont 
améliorés. Trois reviennent à la nouvelle gazelle de l'athlétisme suisse, Bethli Baumgartner (Old 
Boys Basel) qui court le 60 m en 7"8 et surtout le 100 m en 12"6. Avec ses camarades de l'OB Basel 
Elsy Schamberger, Doris Walker et Gretel Bolliger, elle décroche un troisième record au 4 x 100 m 
en 52"2. Outre son record suisse au lancer du poids avec 11,47 m., on peut affirmer sans se tromper 
que, ce jour-là, Gretel Bolliger a passé un cap : elle est désormais la femme la plus complète de 
Suisse car elle a ravi le record suisse du pentathlon détenu par Lux Stiefel, ceci pour 18 points. Elle 
va rester longtemps l'athlète la plus polyvalente de l'athlétisme suisse; il faudra en effet attendre 
1958 pour trouver une athlète un peu plus forte qu'elle au pentathlon. 
 



Ilsebill Pfenning sur le toit du monde au saut en hauteur 
On l'a évoqué dans le chapitre précédent, un exploit monstrueux a été réalisé par une athlète 
suisse durant cette saison 1941. On va devoir vous raconter une histoire complètement folle : celle  
 

 

 d'une performance qui a eu en son temps la valeur d'un 
record du monde, mais qui est passée totalement inaperçue 
des bilans de l'I.A.A.F. durant 35 ans... ! Bien sûr il y a une 
raison à tout cela, c'est pourquoi on va reprendre les faits les 
uns après les autres. 
Le 27 juillet 1941, Ilsebill Pfenning prend part à une com-
pétition régionale à Lugano. Sur son sautoir d'entraînement 
du vénérable Campo Marzio, la sauteuse de 25 ans laisse ses 
jeunes camarades débuter le concours. Magda Vavassori et 
Luigina Roda franchissent toutes deux 1,25 m. Il est main-
tenant 16 heures et, seule en lice, Ilsebill Pfenning débute 
son concours à 1,50 m, soit une hauteur d'échauffement, 
qu'elle franchit bien sûr au premier essai. Il en va de même 
pour les deux barres suivantes à 1,55 m et à 1,60 m. La 
facilité avec laquelle elle a pu passer ces deux hauteurs lui 
donne l'idée de faire placer la barre directement à 1,66 m. 
Sur la gauche du sautoir, elle se concentre sous les yeux des 
spectateurs qui se sont massés aux alentours de l'aire d'élan. 
La sauteuse a déjà tenté cette hauteur il y a un peu plus 
d'une année du côté de Turin après avoir amélioré son record 
suisse avec 1,63 m et elle sait depuis longtemps qu'elle a 
cette hauteur dans les jambes. C'est parti, la course d'élan 
est bien rythmée, l'appel est vif et sa jambe droite décolle 
rapidement en direction de la barre. Son style, le "Western 
Roll", est exécuté à la perfection et au moment d'effectuer 
son retourné, ses deux jambes et son bassin ont franchi 
cette latte placée à 1,66 m. Elle retombe à quatre pattes 
dans le sable, sous les vivats du public, et elle célèbre ce 
magnifique nouveau record suisse pulvérisé de trois 
centimètres d'un coup. La fête est belle, mais il faut retrou-
ver le calme pour la hauteur suivante à 1,68 m. Malgré un 
bon engagement, les trois tentatives sont hélas manquées 
chaque fois de très peu. Ilsebill en reste donc à ses 1,66 m, 
ce qui la comble déjà au plus haut point. 

L'histoire de ce magnifique record suisse aurait dû s'arrêter là. Mais c'était sans compter un coup de 
théâtre magistral, qui n'a pourtant jamais eu écho en Suisse. Pour comprendre ce qui s'est vraiment 
déroulé, il faut d'abord revenir au 18 septembre 1938, date du concours du saut en hauteur des 
championnats d'Europe à Vienne car c'est le point de départ d'une folle histoire. On avait vu que la 
vainqueur, l'Allemande Dora Ratjen, avait gagné le titre européen en battant le record du monde 
avec un saut à 1,70 m. À son retour en Allemagne, dans le train express reliant Vienne à Cologne, 
le conducteur du train a signalé à la police du poste de Magdebourg qu'il y avait un homme déguisé 
en femme dans le train. Dora Ratjen a été ordonnée de descendre du train et interrogée par la 
police. Il a montré ses documents authentiques qui disaient qu'il était une femme, mais après 
quelques hésitations, a admis être un homme et a raconté son histoire. Un médecin a été convoqué 
et après un examen, Ratjen a été déclaré être un homme. L'athlète a été arrêté et envoyé au 
sanatorium sportif de Hohenlychen pour de nouveaux tests, avec les mêmes résultats. La procédure 
pénale s'est poursuivie jusqu'au 10 mars 1939, date à laquelle le procureur a déclaré : "La fraude ne 
peut pas être considérée comme ayant eu lieu parce qu'il n'y avait aucune intention de récolter une 
récompense financière". Ratjen promet aux autorités qu'il cesserait de pratiquer le sport avec effet 
immédiat. Le père de l'athlète insiste d'abord sur le fait que Dora devait continuer d'être traitée 
comme une femme. Mais le 29 mars 1939, il écrit au chef de la police de Brême en demandant de 
changer le prénom de l'enfant en Heinrich. La médaille d'or remportée par Ratjen est alors 
restituée et son nom est radié de la liste des records du monde. 
Mais pourquoi donc une telle supercherie ? La rumeur semble indiquer que les nazis aient fermé les 
yeux sur une ambigüité sexuelle pourtant évidente, afin de barrer la route à la favorite du saut en 
 



 
 

Le document officiel du saut d'Ilsebill Pfenning à 1,66 m 

 
hauteur dans les années 1930 : Gretel Bergmann, une juive allemande. Interrogée en 2009, elle 
insistait toujours sur le fait qu'un plan nazi - de déguiser Ratjen en femme pour participer aux Jeux 
Olympiques de 1936 à sa place - existait. Le film "Berlin 36", sorti en 2009, relate cette histoire 
(YouTube : https://www.youtube.com/watch?v=nweJR1exubE). Quant à la Britannique Dorothy 
Odam, vice-championne olympique en 1936 à Berlin, elle n'a jamais été dupe. Lorsqu'elle a franchi 
1,66 m le 29 mai 1939 à Brentwood, elle pensait bien détenir le vrai record du monde. Elle 
explique : «Ils m'ont écrit en me disant que je ne détenais pas le record. Alors je leur ai répondu en 
disant que ce n'est pas une femme, c'est un homme ! Ils ont fait des recherches et l'ont retrouvé 



dans un bar en tant que serveur appelé Heinrich Ratjen. J'ai donc récupéré mon record du monde». 
Effectivement, le record du monde de Dorothy Odam a été officiellement reconnu par l'I.A.A.F. en 
1957. Il en va de même pour la Sud-Africaine Esther van Heerden qui a égalé le record de Dorothy 
Odam le 29 mars 1941 chez elle à Stellenbosch. Elle figure en-dessous de la Britannique dans la 
liste des records du monde. Cette liste de l'évolution des records du monde du saut en hauteur 
féminin ignore pourtant la ligne dévolue à Ilsebill Pfenning et met à la place le nom de la 
Néerlandaise Fanny Blankers-Koen avec, dans le même concours le 30 mai 1943 à Amsterdam, des 
performances à 1,67 m, 1,69 m et 1,71 m. 
Quand Ilsebill Pfenning a sauté 1,66 m le 27 juillet 1941, le sport appelé alors "athlétisme féminin" 
a encore du mal à se faire reconnaître en Suisse. Aussi personne n'avait réalisé qu'il s'agissait du 
record du monde égalé. Le Genevois David Moriaud, le Président du département d'athlétisme de 
l'A.S.F., assurait alors que le record du monde de Dora Ratjen de 1,70 m était toujours valable. 
C'est ainsi que le protocole officiel n'a jamais été transmis à l'I.A.A.F. Au milieu des années '70, 
l'historien de l'athlétisme suisse Fulvio Regli est en train de travailler avec Roman Bussmann sur le 
second volume du livre "Menschen, Meter und Minuten". Par hasard, il découvre dans les archives de 
la Fédération Suisse d'Athlétisme le fameux protocole de la compétition de Lugano ! Tout y est : les 
signatures des juges-arbitres et même une lettre d'accompagnement, l'ensemble en trois 
exemplaires ! Sans hésiter, la F.S.A. envoie ces documents à Londres à l'attention des statisticiens  
de l'I.A.A.F. Après une minutieuse vérification, l'instance reconnaît 
officiellement ce record du monde en 1976, soit 35 ans après sa 
réalisation. Le certificat de reconnaissance est remis à Ilsebill 
Pfenning par le Président du canton du Tessin Monsieur Geo 
Camponovo. Elle reçoit également une plaque commémorative le 
18 août 1976 lors du meeting Weltklasse à Zurich. «Mieux vaut 
tard que jamais», commente-t-elle ce jour-là. Son record suisse a 
finalement tenu 28 ans. Ce n'est en effet qu'en 1969 qu'il a été 
nettement amélioré, d'abord par Beatrice Graber (LC Winterthur) 
avec 1,70 m, puis surtout par Trix Rechner (GG Bern) avec 1,74 m 
et 1,77 m. Il faut dire que la technique du "Fosbury Flop" qui 
venait d'apparaître était bien plus facile à utiliser que le "Western 
Roll" pratiqué à l'époque par la Tessinoise. 
Convaincue qu'elle aurait pu sauter plus haut, Ilsebill Pfenning met 
pourtant un terme à sa carrière en 1942. Elle se marie avec le Dr 
Fiechter et elle déménage près de l'hôpital de Zollikerberg. Elle 
décède le 19 mai 1999, à l'âge de 83 ans. Elle restera à jamais la 
toute première Suissesse recordwoman du monde. 

  

 
 

Ilsebill Pfenning, la toute première 
Suissesse recordwoman du monde 

 

Les années '40 sont très difficiles 
Avec le retrait d'Ilsebill Pfenning, l'athlétisme suisse perd assurément l'un de ses joyaux. En 1942, 
malgré ses 29 ans, Lux Stiefel est toujours bien présente au lancer du javelot avec un joli 40,78 m 
réussi lors des championnats suisses le 23 août à Zurich. Elle va durer encore une bonne dizaine 
d'années à la tête de cette discipline puisqu'elle sera championne suisse sans interruption jusqu'en 
1949, soit finalement treize fois d'affilée. Elle s'offrira même un quatorzième titre en 1953 à Bâle,  
 

 
 

Annemarie Büchler remporte en 1947 à Locarno le saut en hauteur 
avec 1,40 m. Les exploits d'Ilsebill Pfenning semblent déjà très loin 

 pour ses 40 ans ! Finalement son palma-
rès est très impressionnant avec 21 titres 
suisses et 13 records suisses, dont ses 
43,74 m de 1939 au javelot qui vont 
rester la référence pendant 23 ans. 
Les années '40 vont être difficiles pour 
l'athlétisme féminin en Suisse. Il faut 
dire que le mouvement n'est que très 
rarement encouragé. L'exception, il faut 
bien sûr la retrouver du côté de Bâle. Là-
bas tout est construit pour que les 
athlètes de l'Old Boys Basel trouvent un 
épanouissement athlétique de qualité. La 
figure de proue du club, c'est désormais 
Gretel Bolliger. La longiligne Bâloise a 21 
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ans en 1942 et elle va être la seule à 
inscrire son nom sur les tablettes des 
records suisses entre 1942 et 1948.  
Elle débute le 16 août 1942 à Zurich 
avec le lancer du poids à 11,77 m, 
puis elle enchaîne au lancer du 
disque où elle bat une première 
fois, le 27 août 1944 à Lucerne, les 
33,61 m de Trudy Hoffmann datant 
de 1937 avec 34,42 m. Elle fait 
ensuite passer ce record à 35,66 m 
en 1945 à Lausanne, à 37,19 m en 
1946 à Lucerne et enfin à 39,42 m le 
5 septembre 1948 à Grenchen. Cham-
pionne suisse à vingt-six reprises 
durant les années '40, elle est en 
train de se construire le palmarès le 
plus solide de l'athlétisme suisse, 
toutes périodes confondues. On n'en 
est pas encore là, mais on en prend 
le chemin si l'on sait que Gretel 
Bolliger sera au top de sa forme 
jusqu'en 1961 ! 
Dans le dernier tiers des années '40, 
quelques jeunes athlètes font leur 
apparition sur le devant de la scène 
et c'est Lucie Mülhaupt (LC Zürich) 
qui est la plus en vue de toutes. Du 
haut de ses 16 ans, elle décroche en 
1947 le titre suisse du 60 m, puis 
celui du 100 m en 1948 et en 1949. 
Elle est la plus rapide du pays à ce 
moment-là avec ses 12"7, mais elle 
ne parvient pas à mettre à mal le re- 

 
 

 
 

Au cours des années '40 et '50, la Bâloise Gretel Bolliger est devenue sans 
conteste possible l'égérie de l'athlétisme féminin en Suisse 

cord suisse de Bethli Baumgartner, qui tient toujours depuis 1941 avec 12"6. Le premier match 
inter-nations de l'athlétisme féminin est organisé le 5 septembre 1948 à Grenchen. Les 
Autrichiennes sont des invitées beaucoup trop fortes pour les Suissesses, qui s'inclinent très nette-  
 

 
 

Lucie Mülhaupt est la plus rapide à la fin des années '40 

 ment avec 31 points contre 63 (0 victoire / 10 
défaites). Les Autrichiennes invitent à leur 
tour les Suissesses le 6 août 1949 à Vienne. Le 
verdict reste le même : 34 points contre 62 
(1 victoire / 9 défaites). Cette double confron-
tation n'est pas une humiliation, mais elle 
montre parfaitement le retard accumulé, au 
cours de nombreuses années d'immobilisme 
uniquement dû au manque de soutien de la 
part des instances dirigeantes. En 1949, 
sentant que l'athlétisme helvétique dans son 
ensemble est en train de s'enliser, le départe-
ment d'athlétisme au sein de l'Association 
Suisse de Football demande son indépendance. 
C'est ainsi qu'est créée la Fédération Suisse 
d'Athlétisme Amateur (F.S.A.A.). Une nouvelle 
impulsion est insufflée sous la présidence du 
Bernois Eduard Baudet, ceci en vue d'un évé-
nement d'envergure qui doit bientôt se dérou-
ler en Suisse : les championnats d'Europe de 
1954 à Berne. 

 



Les records suisses au 31.12.1949 
60 m 7"8 Bethli Baumgartner Old Boys Basel 28.09.1941 Bâle 

100 m 12"6 Bethli Baumgartner Old Boys Basel 27.09.1941 Bâle 

200 m 27"5 Rosa Schwenk Old Boys Basel 18.09.1949 Zagreb 

80 m haies 12"9 Trudi Heusser LC Zürich 21.08.1949 Bâle 

Hauteur 1,66 m Ilsebill Pfenning SA Lugano 27.07.1941 Lugano 

Longueur 5,50 m Leyla de Pol SA Lugano 24.08.1941 Bâle 

Poids 11,77 m Gretel Bolliger Old Boys Basel 16.08.1942 Zurich 

Disque 39,42 m Gretel Bolliger Old Boys Basel 05.09.1948 Grenchen 

Javelot 43,74 m Lux Stiefel SG Zürich 06.08.1939 Strasbourg 

Pentathlon 279 p Gretel Bolliger Old Boys Basel 27.09.1941 Bâle 
 13"1 - 4,66 m - 1,40 m - 11,47 m - 34,15 m 

4 x 100 m 51"1 Equipe nationale  18.09.1949 Zagreb 

  Hedy Meyer / Trudi Heusser / Jacqueline Gygax / Lucie Mülhaupt 

 52"0 Old Boys Basel  21.08.1949 Bâle 
  Hedy Meyer / Gretel Bolliger / Rosa Schwenk / Jacqueline Gygax 

 

Le règne des Bâloises au cours des années '50 
 

 

 L'athlétisme féminin va vivre les années '50 au rythme d'un seul club : Old 
Boys Basel. Pendant trois décennies, le centre de formation de l'athlétisme 
féminin suisse est clairement situé à Bâle, où un très grand nombre de 
jeunes filles s'entraînent autour du couple Charles et Margrit Leuthardt qui, 
par sa philosophie pour l'athlétisme, possède tous les atouts pour attirer les 
talents du pays. Une seule statistique reflète à merveille cette suprématie : 
entre 1946 et 1961, Old Boys Basel remporte quinze titres au championnat 
suisse interclubs, soit toutes les éditions à une exception près (1958). 

 

 
 

13 août 1950, stade du Letzigrund à Zurich. La redoutable équipe féminine de l'Old Boys Basel vient de gagner une 
nouvelle fois les championnats suisses interclubs, ceci pour la cinquième fois d'affilée. Debout : Ida Vogt, Sonja Prétôt, 
Hedy Meyer, Jacqueline Gygax et Gretel Bolliger. Assises : Vally Gröflin, Bethly Gohl, Rosa Schwenk et Margrit Schwenk 
 



On l'a dit, les championnats d'Europe vont être organisés en 1954 en Suisse. Afin que le stade du 
Neufeld à Berne fasse le plein de spectateurs, il est indispensable de bénéficier d'une équipe 
nationale performante, tant chez les hommes que chez les femmes. Au sortir des années '40, le pari 
s'avère ardu en ce qui concerne l'athlétisme féminin. En effet, à quatre ans de cette échéance, le 
niveau des Suissesses n'est pas au top. La seule qui va assurer le coup sur le plan international lors 
des années '50, c'est Gretel Bolliger. Véritable égérie de l'athlétisme suisse, elle va porter les 
couleurs helvétiques un peu partout, mais sans jamais être parmi les toutes meilleures non plus. 
Lors des championnats d'Europe de 1950 à Bruxelles, elle prend part le 25 août au pentathlon où 
elle termine au neuvième rang avec 2'501 points, mais aussi au lancer du disque où elle finit à la 
onzième place avec 31,46 m seulement. Pour l'accompagner, la recordwoman suisse du 80 haies 
Trudi Heusser (LC Zürich) reste loin de son record (12"6) en courant en 13"3. 
Deux ans plus tard, deux Bâloises vont devenir à jamais les premières olympiennes de l'athlétisme 
helvétique. Brillamment qualifiées pour les Jeux Olympiques de 1952 à Helsinki, Sonja Prétôt et 
Gretel Bolliger font partie des 184 femmes invitées à prendre part à la grande fête du sport. La XVe 
Olympiade a lieu du 20 au 27 juillet au Stade olympique d'Helsinki. Bien sûr les prestations de nos 
deux Suissesses sont encore loin du compte. Mais elles sont surtout là afin de bâtir une fondation 
qu'on espère solide pour l'avenir de l'athlétisme féminin en Suisse. Sonja Prétôt est alignée le 21 
juillet dans les séries du 100 m. Sans qu'on sache pourquoi, la nouvelle recordwoman suisse (12"5) 
est peu bien et elle termine dernière de la deuxième série en 14"7, soit évidemment le moins bon 
chrono de toutes les engagées. Ça s'est nettement mieux passé pour Gretel Bolliger, en tous cas 
dans sa discipline de prédilection qu'est le lancer du disque. Elle prend part au matin du 20 juillet 
aux qualifications, dont le règlement est clair : il faut lancer 36,00 m pour obtenir un ticket pour la 
finale. Ses deux premières tentatives sont ratées, mais pas la troisième puisqu'elle envoie son 
disque à 38,20 m et décroche ainsi sa place en finale avec le onzième rang. En fin d'après-midi, 
Gretel est moins en verve et les 36,36 m de son deuxième essai lui valent la dix-septième place 
olympique. Profitant de sa polyvalence, elle participe ensuite au saut en longueur (30e avec 
5,14 m), au 80 m haies (29e en 12"3) et au lancer du poids (17e avec 11,48 m). Un mois après son 
copieux programme olympique, elle pulvérise le 24 août à Grenchen son record suisse du disque 
en le faisant passer de 39,42 m à 42,17 m. Quatre autres disciplines subissent aussi un joli coup de  
lifting en ce début de décennie. Sur 200 m, 
Sonja Prétôt est bien la femme la plus 
rapide de Suisse. Après ses 7"7 sur 60 m et 
ses 12"5 à deux reprises sur 100 m, elle fait 
gagner plus d'une seconde au record suisse 
du 200 m en améliorant à cinq reprises les 
27"1 détenus depuis 1950 par Rosa Schwenk 
(Old Boys Basel), pour le porter finalement 
à 26"0 le 27 septembre 1954 à Bucarest. Le 
80 m haies, une discipline encore toute 
jeune en Suisse, a été amorcé par Trudi 
Heusser avec 12"6 en 1950, mais très vite 
Gretel Bolliger va se charger de l'améliorer, 
à trois reprises, pour le porter, le 15 août 
1954 à Ludwigshafen, à 11"9. Le lancer du 
poids connaît également une petite embel-
lie, en quatre temps, grâce à Rosemarie 
Bosshard (LS Brühl) qui finit par le placer le 
2 juin 1954 à Saint-Gall à 12,36 m. Enfin le 
relais 4 x 100 m des clubs vit sous les coups 
de boutoirs incessants des sprinteuses de 
l'Old Boys Basel. À cinq reprises le record 
suisse est battu, avec comme ultime chrono 
les 49"9 réalisés le 2 juin 1952 à Bâle. Sonja 
Prétôt et Gretel Bolliger sont les moteurs 
de ces relais et on verra bientôt que 
lorsqu'on les associe aux deux meilleures 
des autres clubs, le relais 4 x 100 m de 
l'équipe nationale en bénéficie pleinement. 

  

 
 

Les relayeuses de l'Old Boys Basel Sonja Prétôt, Gretel Bolliger, 
Rosa Schwenk et Jacqueline Gygax 

 



 

 

 Les championnats d'Europe à Berne 
L'année 1954 est fort chargée en gros événements dans la 
capitale. C'est d'abord la Coupe du Monde de football qui se 
déroule du 16 juin au 4 juillet avec en apothéose le "miracle de 
Berne" pour l'équipe d'Allemagne de l'Ouest, qui bat la Hongrie 
3-2 au terme d'un match épique. Le 22 août a ensuite lieu la 
septième manche du Grand Prix de F1 sur le circuit bernois de 
Bremgarten. Sans surprise, la victoire revient à l'Argentin Juan 
Manuel Fangio. 
Non loin de là, les championnats d'Europe d'athlétisme s'ouvrent 
le 25 août. Cinq jours durant, le stade du Neufeld est bondé et 
le public peut admirer tout le gratin de l'athlétisme conti-
nental. Les Suisses font évidemment de leur mieux, mais ne 
trouvent pas grâce dans ce concert européen de qualité. Les 
Suissesses, au nombre de sept, sont toutes éliminées lors des 
séries de leurs courses. Sonja Prétôt court le 100 m en 12"7 et 
le 200 m en 26"3, ce qui lui permet d'égaler son record suisse. 
Edith Jakob (GG Bern) en 12"9 et Dora Kunz (LC Zürich) en 13"0 
sont surtout là pour apprendre. Trudi Hänseler (ex-Heusser, 
désormais sociétaire de l'OB Basel), court son 200 m en 26"3 et 
son 80 m haies en 12"5. Mine de rien, les Suissesses sont à leur  

top en matière de vitesse, ce qui va se traduire par un magnifique record suisse du relais 4 x 100 
m composé d'Edith Jakob, Trudi Hänseler, Gretel Bolliger et Sonja Prétôt. Portée par un public 
enthousiaste, le quatuor pulvérise de neuf dixièmes son chrono, établi six semaines plus tôt à 
Budapest, avec un 48"8 qui va rester dans les mémoires, quand bien même les filles ont échoué 
dans leur entreprise d'atteindre la finale. Dans les disciplines techniques, Gretel Bolliger répond 
aux attentes placées en elle en pulvérisant le record suisse du pentathlon avec un total de 3'963 
points (12"2 sur 80 haies, 11,39 m au poids, 1,41 m en hauteur, 5,13 m en longueur et 26"9 au 200 
m). Elle termine au quatorzième rang et sa compatriote Alice Bernard (GG Bern) au dix-huitième 
avec 3'498 points. Gretel Bolliger se classe également seizième du lancer du disque avec 37,45 m, 
alors que Rosemarie Bosshard (LS Brühl) prend la quatorzième rang du lancer du poids avec 11,86 m. 
 
 

 
 

Spectacle de qualité et ambiance de fête cinq jours durant lors des championnats d'Europe au stade du Neufeld à Berne 
 
La saison 1955 aurait dû permettre à l'athlétisme féminin du pays de surfer sur la belle lancée des 
championnats d'Europe. Pourtant il n'en est rien ! En cette période médiane de la décennie, il y a 
très peu de nouveaux noms à la tête des bilans. Malgré ses 34 ans, Gretel Bolliger est toujours aux 
avant-postes, mais elle commence à s'essouffler un peu. Elle parvient pourtant à remporter encore 
dix titres de championne suisse jusqu'en 1958, ce qui en fait l'athlète au palmarès le plus fourni de 
toute l'histoire de l'athlétisme suisse : 44 titres nationaux et 16 records suisses (plus 13 titres et 7 
records au 4 x 100 m), mais aussi 18 sélections pour des matchs internationaux entre 1948 et 1958, 
ceci dans 56 épreuves. Margarethe "Gretel" Bolliger est décédée en 2009 à l'âge de 88 ans. 
 



           
 

La polyvalence de Gretel Bolliger a engendré le palmarès le plus fourni de l'athlétisme féminin sur le plan national 
 

De manière fort réjouissante, la fin de la décennie laisse apparaître de nouveaux noms et cette 
fraîcheur est plutôt bienvenue, il est vrai. Nous sommes en 1957 lorsque deux records suisses sont 
battus coup sur coup : le 7 juillet à Liestal, Fry Frischknecht (LS Brühl) saute 5,53 m en longueur et 
améliore de trois centimètres le record détenu par Leyla de Pol depuis 1941 avec 5,50 m. Un mois 
plus tard, c'est au tour de Babette Schweizer (Old Boys Basel) de lancer son poids à 12,78 m, soit 42 
centimètres plus loin que les 12,36 m de Rosmarie Bosshard réussis en 1954. L'année suivante, c'est 
un duo de sprinteuses composé d'Alice Fischer (LC Zürich) et d'Alice Merz (ATV Nidau) qui attire 
l'attention car elles font à tour de rôle grimper le niveau des records suisses dans les trois 
disciplines de sprint. Pour mémoire on se rappelle que c'est la Bâloise Sonja Prétôt qui les détient 
avec 7"7 sur 60 m, 12"5 sur 100 m (12"4 même, mais non homologué car il n'y avait que deux 
chronométreurs au lieu de trois), ainsi que 26"0 sur 200 m. C'est Alice Merz qui lance les premières 
banderilles de la saison avec 12"5 sur 100 m le 15 mai à Lucerne, puis elle signe un joli record suisse du 
200 m le 14 juillet à Bruxelles avec le chrono de 25"8. La Zurichoise Alice Fischer réalise elle aussi un 
bon début de saison, c'est pourquoi les spécialistes attendent avec impatience leurs confrontations lors 
des championnats suisses au début du mois d'août à Zurich. Au Letzigrund, le jardin d'Alice Fischer lui 
sourit dans les trois épreuves. Le 2 août elle remporte le 60 m (une discipline qui ne sera d'ailleurs plus 
courue officiellement dès 1959) avec un nouveau record suisse en 7"6. Plus tard en fin de journée, elle 
gagne facilement le 200 m en 25"9 et approche ainsi d'un dixième le record national de Merz. Cette 
dernière n'a été créditée dans cette course que de 26"5, mais elle compte bien prendre sa revanche le 
lendemain pour le 100 m. Pourtant, en bonne patineuse artistique qu'elle fut jusqu'à il n'y a pas si 
longtemps, Alice Fischer a littéralement glissé vers un troisième titre en 12"5, record suisse égalé. Alice 
Merz n'est cette fois-ci restée qu'à un dixième avec 12"6. De son côté Fry Frischknecht se paie un 
quadruplé sur 80 m haies, en longueur, au poids et au javelot, tandis que Gretel Bolliger obtient l'ultime 
titre suisse de sa carrière, le 44e, avec un joli 40,26 m au disque. Ces quatre athlètes sont sélectionnées 

par la F.S.A.A. pour les VIe championnats d'Europe qui se déroulent du 19 au 24 août 1958 à Stockholm. 
Dans un environnement hautement plus performant, aucune d'entre-elles ne parvient à franchir un  
tour. Néanmoins Alice Fischer se signale à son 
avantage le 20 août lors des séries du 100 m en 
battant le record suisse en 12"4. Alice Merz 
passe à côté de ses championnats, tout comme 
les deux pentathloniennes Gretel Bolliger et 
Fry Frischknecht qui ne terminent pas leur 
pensum. Cette dernière se rattrape fort bien 
le 14 septembre à Feldkirch en améliorant de 
66 points le record suisse de Gretel Bolliger 
avec 4'029 points. 
Au cours de la dernière saison de la décennie, 
deux records suisses tombent lors des cham-
pionnats régionaux est le 4 juillet à Zurich 
avec les 12"3 d'Alice Fischer sur 100 m et les 
5,59 m de Fry Frischknecht en longueur. Aux  

  

 
 

Joli duel entre Alice Merz et Fry Frischknecht lors du 80 m 
haies des championnats suisses 1959 à Bâle 



championnats suisses les 25 et 26 juillet à Bâle, ces deux athlètes parviennent à confirmer leurs 
titres acquis en 1958. Le 80 m haies donne lieu à une lutte très serrée entre Frischknecht et Merz. 
 

Les Zurichoises reprennent progressivement la main au début des années '60 
 

 

 Une nouvelle décennie s'ouvre en cette année olympique 1960. Mais 
pour les athlètes féminines de notre pays, cette compétition suprême 
leur est inaccessible. Il faut dire également que le paysage athlétique 
suisse chez les femmes est en train changer. Le règne des Bâloises 
touche à sa fin et ce sont visiblement les Zurichoises qui sont sur le 
point de reprendre la main. Ce n'est pas encore flagrant en 1960, mais  

ça en prendra nettement le chemin dès 1962. En ce début de décennie, Fry Frischknecht est 
toujours omniprésente, un peu à l'image de Gretel Bolliger dans les années '40 et '50. En deux fois 
moins de temps que la Bâloise, de 1957 à 1968, Fry va se construire un palmarès tout aussi fourni  
avec 34 titres suisses, ce qui représente jusqu'à aujour-
d'hui le deuxième score absolu derrière Gretel Bolliger. 
La Saint-Galloise brille lors des championnats suisses 
1960 à Lugano avec un triplé, dont le record suisse du 
saut en longueur avec 5,61 m. Elle doit étonnamment 
s'incliner au javelot où Kristina Skrotzky (Stade Lausanne) 
lui vole la vedette. Elle renoue la saison suivante avec 
son traditionnel quadruplé (80 m haies, longueur, poids 
et javelot) lors des championnats suisses 1961 à Berne, 
bien qu'elle n'ait remporté la victoire du saut en longueur 
qu'aux essais car elle a été accrochée par la jeune Maya 
Heidig (Old Boys Basel). Durant ces deux années, on 
assiste toujours aux belles cavalcades d'Alice Fischer 
dans les sprints, mais elle est tout de même battue aux 
championnats suisses par Arlette Küng (LC Schaffhausen) 
sur 100 m en 1960. En 1961 elle doit repousser les 
assauts tout en puissance d'Esther Zanol (LC Winterthur). 
Lors des championnats suisses en 1961, les deux sprin-
teuses assurent un spectacle d'une intensité rarement 
atteinte par des femmes en Suisse. Sur 100 m, Alice 
Fischer l'emporte pour une vingtaine de centimètres. Le 
lendemain, rebelote pour l'athlète du LCZ sur 200 m, 
mais c'est finalement la jeune de Winterthour qui rem-
porte le titre car Alice Fischer a été disqualifiée. Au 
lancer du disque, après le règne d'une quinzaine d'années  

  

 
 

Final très serré lors du 100 m des championnats 
suisses 1961 entre Esther Zanol et Alice Fischer 

de Gretel Bolliger, deux athlètes Bernoises ont repris le flambeau : Daisy Grädel (GG Bern) et Irene 
van Wijnkoop (GG Thun). Cette dernière remporte les quatre premiers titres des années '60, avec  
 

 
 

Kristina Skrotzky bat en 1962 le plus vieux record suisse 

 une top performance à 40,61 m en 1960, la deuxiè-
me de tous les temps en Suisse. Toujours dans les 
lancers, un événement se produit le 2 septembre 
1962 à Lindau. Sur l'aire d'élan du lancer du 
javelot, Kristina Skrotzky (désormais au LC Zürich) 
exulte car elle vient de lancer apparemment plus 
loin que les 43,74 m du record suisse de Lux Stiefel 
réussis en 1939. L'essai de Kristina est mesuré à 
44,08 m, ce qui lui permet de faire tomber le plus 
vieux record suisse, qui aura tenu 23 ans. Le titre 
du plus ancien record national revient désormais  
aux 1,66 m d'Ilsebill Pfenning au saut en hauteur. Il 
faudra attendre 28 ans pour le voir très nettement 
amélioré, en 1969, ceci grâce à l'avènement du 
Fosbury Flop et des revêtements en tartan qui ont 
grandement facilité la tâche de Bea Graber (LC 
Winterthur) d'abord avec 1,70 m, puis surtout de 
Trix Rechner (GG Bern) avec 1,77 m. 

 



Susanne Meier, la reine du pentathlon 
Susanne Meier, une jeune athlète lucernoise de 20 ans, débarque en plein été 1960 à Bâle. Elle suit 
des cours de professeur de gymnastique à l'université et elle travaille comme enseignante à l'école 
primaire d'Aesch. Elle rejoint plutôt par hasard le LC Basel car c'est le seul club qu'elle trouve dans 
l'annuaire téléphonique sous "Leichtathletik". Elle rencontre l'entraîneur Willy Guldenfels et après 
un an et demi d'entraînement méthodique et structuré, elle progresse à vue d'œil avec sa 
camarade d'entraînement Erika Gahle. La saison 1962 est celle de la révélation au plus haut niveau 
suisse. À la suite de ses titres de championne régionale et championne suisse universitaire, mais 
aussi grâce à de bons résultats en début de saison comme ses 12,47 m au poids, Susanne Meier est 
appelée dans l'équipe nationale féminine. Lors des championnats suisses simples le 5 août à Zurich, 
elle décroche deux titres au saut en longueur et au lancer du poids. Avant tout spécialiste du 
pentathlon, elle prend soin de peaufiner sa forme en vue des championnats suisses multiples qui 
doivent avoir lieu les 25 et 26 septembre 1962 à Lugano. Pendant cette préparation, elle bat le 12  
août son record personnel 
du 80 m haies en 12"0 (à un 
dixième du record suisse) et 
le 9 septembre celui du saut 
en longueur avec un saut à 
5,48 m. À la fin du mois de 
septembre au Cornaredo, 
elle réalise un très joli pen-
tathlon, qui la comble de 
joie puisqu'elle remporte un 
nouveau titre suisse et sur-
tout, en réussissant un total 
de 4'123 points, elle a pu 
améliorer de 94 points le 
record suisse de la Saint-
Galloise Fry Frischknecht. 
Susanne Meier a réussi lors 
de ce pentathlon les perfor-
mances suivantes : 12"5 sur 
80 m haies - 11,86 m au 
poids - 1,53 m en hauteur - 
5,39 m en longueur - 27"3 
sur 200 m. 

  

       
 

Fin septembre 1962 à Lugano, Susanne Meier améliore le record suisse du pentathlon 

Motivée comme jamais, elle s'entraîne d'arrache-pied durant l'hiver 1963, dans le but de confirmer 
l'été venu sa fort belle trajectoire. Mais son ascension est brusquement arrêtée au printemps. Après 
un camp d'entraînement à Saignelégier, Susanne Meier ne se sent pas bien, elle a mal au cou. Il lui 
est d'abord diagnostiqué une angine, mais les médecins s'aperçoivent très vite qu'il s'agit en fait 
d'une leucémie aiguë, à laquelle malheureusement elle succombe en quelques jours, le 23 avril 1963.  
 

 

 C'est un véritable choc qui secoue l'athlétisme suisse 
dans son ensemble. «Nous ne voulons pas oublier le 
nom de Susanne Meier», disent très vite les Bâlois. 
Ainsi un premier meeting Mémorial est mis sur pied 
le 28 juin 1964. 52 athlètes de Suisse et du sud de 
l'Allemagne sont présentes au stade d'athlétisme de 
St. Jakob. L'événement principal était, bien sûr, le 
pentathlon. C'est la star naissante du demi-fond hel-
vétique Ursula Brodbeck (LC Basel) qui est la 
première gagnante. Ce jour-là, elle prend part éga-
lement au 800 m et sa course se termine par un 
nouveau record suisse en 2'15"4. Les vainqueurs 
suivantes de ce pentathlon ont toutes eu l'honneur 
de pouvoir marquer la date et leur nom sur une 
assiette commémorative en étain. 
Le Mémorial Susanne Meier, qui a longtemps été 
réservé aux femmes, s'est ouvert aux hommes pour  

 



 

 
 

Susanne Meier (1940-1963) doit rester 
dans nos mémoires pour toujours 

 l'édition 2011. Le jubilé du 50e Mémorial Susanne Meier a eu lieu 
le lundi de Pentecôte 20 mai 2013. Aujourd'hui encore, la 
mémoire de Susanne Meier est très importante; c'est pourquoi les 
athlètes ne devraient jamais manquer une seule édition de cette 
compétition, organisée traditionnellement le lundi de Pentecôte 
par le LC Basel au stade de la Schützenmatte à Bâle. 
 

Le LC Zürich devient le club phare en Suisse 
En 1963, il ne fait plus l'ombre d'un doute que les forces 
athlétiques féminines du pays se concentrent désormais du côté 
de Zurich. Le LCZ a pu construire une belle armada, qui va 
truster les bilans helvétiques. Alice Fischer a passé la trentaine, 
mais elle est toujours assoiffée de records. Après ses 12"2, puis 
12"1 sur 100 m, mais aussi ses 25"3 sur 200 m, tous réussis en 
juillet 1962 à Zurich, on la voit égaler en 1963 son record du 100 
m et battre celui du 200 m d'un dixième en 25"2. Ses adversaires 
Beatrice Schneider (Old Boys Basel), 12"1 le 24 mai 1964, ainsi 
que Esther Zanol, 12"0 le 1er septembre 1962 à Friedrichshafen, 
poussent Alice Fischer à trouver la plénitude de ses moyens en fin 

de saison 1964. Le 22 août à Zurich, elle réalise à nouveau 12"1, puis 25"1. Mieux, le 30 août à 
Zurich, elle est la première Suissesse à casser la barrière des 12 secondes avec un chrono de 11"9. 
Bien que Beatrice Schneider ait égalé le record suisse du 200 m le 5 septembre à Bâle en 25"1, la 
Zurichoise confirme ses bonnes dispositions en égalant le 8 septembre à Saint-Gall son record du 
100 m en 11"9 à nouveau. Alice fait aussi des merveilles pour son pays au niveau du relais 4 x 
100 m, puisque c'est elle qui termine les courses records du 11 juillet 1962 à Bâle en 48"3 et du 12 
juillet 1964 à Zurich en 48"0. Cette équipe composée d'Arlette Küng, Beatrice Schneider, Elisabeth 
Ermatinger et Alice Fischer a une belle allure. La troisième relayeuse représente elle aussi l'un des 
espoirs numéro 1 du LCZ. Elisabeth Ermatinger connaît une période euphorique sur 80 m haies qui 
lui permet en 1962 de battre en 11"8 le record suisse co-détenu par Fry Frischknecht et par sa 
camarade de club Monika Engeler. Elle fait mieux en 1963 avec 11"7, mais c'est surtout en 1964 - 
alors qu'elle n'a que 19 ans - qu'elle court successivement 11"7 et 11"6, les deux fois en mai à 
Schaffhouse, puis en 11"4 le 12 juillet à Zurich. Elle bat encore le 29 septembre à Zurich le record  
suisse du pentathlon de Susanne 
Meier avec 4'209 points. Un autre 
grand espoir de l'athlétisme helvé-
tique, la Bâloise Ursula Brodbeck, 
pulvérise le 11 juillet à Zurich le 
record suisse du 800 m pour le 
porter à 2'12"8. Dans cette disci-
pline, qui n'est réapparue au pro-
gramme féminin qu'en 1960, il y a 
encore tout à gagner pour cette 
athlète de 24 ans. Du côté de la 
Suisse romande, on porte un œil 
très attentif sur Lisette Malherbe 
(Stade Lausanne), qui devient à 20 
ans championne suisse du saut en 
longueur en 1963 à Bâle avec un 
joli bond à 5,40 m (record romand). 

  

      
 

Durant les années '60, les Zurichoises dominent le pays. En Suisse romande, 
c'est Lisette Malherbe (Stade Lausanne) qui est la plus en vue en 1963. 

Tandis que l'Exposition Nationale de 1964 à Lausanne bat son plein sur les bords du lac Léman à 
Vidy, le stade Olympique de la Pontaise est également le théâtre d'un rassemblement d'envergure 
nationale : les championnats suisses d'athlétisme. Organisées conjointement par le Lausanne-Sports 
et le Stade Lausanne durant le week-end des 12 et 13 septembre 1964, cette compétition voit les 
principales favorites s'imposer. En sprint, Alice Fischer ne laisse aucune chance à ses adversaires en 
remportant le 100 m en 12"0 et le 200 m en 24"8 (il s'agit d'un record suisse battu de trois dixièmes, 
mais il ne sera pas homologué par la Fédération car le protocole n'a pas été établi ! Sur 800 m, 
Ursula Brodbeck s'impose très facilement en 2'16"0, tout comme Elisabeth Ermatinger sur 80 m 
haies en 11"5 et Fry Frischknecht au poids et au javelot avec 12,35 m et 39,48 m. 
 



           
 

Florilège de l'athlétisme féminin en Suisse : Alice Fischer (32 ans), Ursula Brodbeck (24 ans) et Elisabeth Ermatinger (19 ans) 
 

Meta Antenen, future star de l'athlétisme suisse 
Au stade Olympique de la Pontaise à Lausanne, le samedi 12 septembre 1964 est une date 
hautement symbolique et c'est celle-ci qui est choisie par nos soins, ceci avec la plus grande des 
certitudes, afin de clore en beauté cette présente saga relatant l'histoire des pionnières de 
l'athlétisme suisse. 
Mais pourquoi ce choix du 12 septembre 1964 ? On l'a dit, il n'a rien du hasard. L'auteur de ces 
présentes lignes va certes naître trois jours plus tard à la maternité de Lausanne; mais ça, c'est une 
autre histoire. Non, ce 12 septembre 1964 a été choisi car il s'agit en fait de la date du tout 
premier titre en élite de Meta Antenen (LC Schaffhausen), en l'occurrence celui du saut en 
longueur. Après avoir battu, le 26 juillet 1964 à Friedrichshafen, le record suisse avec trois 
centimètres de mieux que les 5,61 m de Fry Frischknecht en 1960 à Lugano, les connaisseurs de 
l'athlétisme du pays se rendent alors compte avec ce titre de Lausanne que la blondinette 
Schaffhousoise de 15 ans possède indéniablement l'étoffe nécessaire pour devenir une athlète de 
format mondial. Son entraîneur Jack Müller va construire intelligemment sa carrière pour l'amener 
au sommet de l'athlétisme mondial, d'abord au pentathlon en 1969, puis au saut en longueur en 
1971. Le grand public suisse ne s'y trompera d'ailleurs pas en faisant d'elle sa véritable coqueluche. 
Alors attention, Mesdames et Messieurs : le show de Meta Antenen est sur le point de commencer ! 
 

 
 

12 septembre 1964 à Lausanne, Meta Antenen décroche 
à 15 ans son tout premier titre national en élite. Une 
histoire athlétique magnifique est en train de naître 

 

    vous racontera prochainement en détail la carrière exceptionnelle de 
 

META ANTENEN, LA PREMIÈRE ICÔNE FÉMININE DE L'ATHLÉTISME SUISSE 
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STATISTIQUES 1921 - 1964 
 
 

                     
 
 

RECORDS SUISSES FEMMES 
BILAN AU 31.12.1964 

 

60 m 7"6 Alice Fischer LC Zürich 02.08.1958 Zurich 

100 m 11"9 Alice Fischer LC Zürich 30.08.1964 Zurich 

200 m * 25"1 Alice Fischer LC Zürich 22.08.1964 Zurich 
 25"1 Beatrice Schneider Old Boys Basel 05.09.1964 Bâle 

800 m 2'12"8 Ursula Brodbeck LC Basel 11.07.1964 Zurich 

80 m haies 11"4 Elisabeth Ermatinger LC Zürich 12.07.1964 Zurich 

Hauteur 1,66 m Ilsebill Pfenning SA Lugano 27.07.1941 Lugano 

Longueur 5,64 m Meta Antenen LC Schaffhausen 26.07.1964 Friedrichshafen 

Poids 12,78 m Babette Schweizer Old Boys Basel 04.08.1957 Berne 

Disque 42,17 m Gretel Bolliger Old Boys Basel 24.08.1952 Augsbourg 

Javelot 44,08 m Kristina Skrotzky LC Zürich 02.09.1962 Lindau 

Pentathlon 4'209 p Elisabeth Ermatinger LC Zürich 19.09.1964 Zurich 
  12"5 - 11,86 m - 1,53 m - 5,39 m - 27"3 

4 x 100 m 48"0 Equipe nationale  12.07.1964 Zurich 
  Arlette Küng / Beatrice Schneider / Elisabeth Ermatinger / Alice Fischer 

4 x 100 m 48"7 LC Zürich  05.07.1964 Lausanne 
  Marianne Kern / Gisèle Waser / Elisabeth Ermatinger / Alice Fischer 
 

* Les 24"8 sur 200 m d'Alice Fischer le 13.09.1964 à Lausanne n'ont pas été reconnus par la F.S.A.A., faute d'un protocole rempli 

 
 
 

ÉVOLUTION DES RECORDS SUISSES FEMMES 
BILAN AU 31.12.1964 

 

60 MÈTRES 

8"4 Elsa Hediger  Old Boys Basel 21.07.1935 Bâle 

8"1 Emma Sauer  Old Boys Basel 30.08.1936 Zurich 

7"8 Emma Sauer  Old Boys Basel 04.10.1936 Bâle 

7"8 Leyla De Pol 1916 SA Lugano 24.08.1941 Bâle 

7"8 Bethli Baumgartner  Old Boys Basel 28.09.1941 Bâle 

7"7 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 02.06.1952 Bâle 

7"7 Alice Fischer 1932 LC Zürich 02.08.1958 Zurich 

7"6 Alice Fischer 1932 LC Zürich 02.08.1958 Zurich 



100 MÈTRES 

13"6 Suzanne Devenoges  Stade Lausanne 11.08.1929 Lausanne 

13"4 Berta Brändli  LC Zürich 05.08.1934 Bâle 

13"3 Klara Moser  Old Boys Basel 30.08.1936 Zurich 

12"9 Emma Sauer  Old Boys Basel 04.10.1936 Bâle 

12"7 Ilsebill Pfenning 1916 SA Lugano 24.08.1941 Bâle 

12"6 Bethli Baumgartner  Old Boys Basel 27.09.1941 Bâle 

12"5 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 01.10.1951 Neunkirchen 

12"5 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 15.08.1954 Ludwigshafen 

12"5 Alice Merz 1933 ATV Nidau 15.05.1958 Lucerne 

12"5 Alice Fischer 1932 LC Zürich 03.08.1958 Zurich 

12"4 Alice Fischer 1932 LC Zürich 20.08.1958 Stockholm 

12"3 Alice Fischer 1932 LC Zürich 04.07.1959 Zurich 

12"2 Alice Fischer 1932 LC Zürich 01.07.1962 Zurich 

12"1 Alice Fischer 1932 LC Zürich 29.07.1962 Zurich 

12"1 Alice Fischer 1932 LC Zürich 07.07.1963 Saint-Gall 

12"1 Beatrice Schneider 1946 Old Boys Basel 24.05.1964 Bâle 

12"1 Alice Fischer 1932 LC Zürich 22.08.1964 Zurich 

11"9 Alice Fischer 1932 LC Zürich 30.08.1964 Zurich 

11"9 Alice Fischer 1932 LC Zürich 08.09.1964 Saint-Gall 

 

200 MÈTRES 

28"5 Berthy Wirth  LC Zürich 21.07.1935 Zurich 

28"0 Rosa Schwenk 1924 Old Boys Basel 04.10.1936 Bâle 

27"5 Rosa Schwenk 1924 Old Boys Basel 18.09.1949 Zagreb 

27"1 Rosa Schwenk 1924 Old Boys Basel 10.09.1950 Bâle 

26"8 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 07.10.1951 Bâle 

26"4 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 15.06.1952 Bâle 

26"3 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 13.09.1953 Trieste 

26"3 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 26.08.1954 Berne 

26"0 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 27.09.1954 Bucarest 

25"8 Alice Merz 1933 ATV Nidau 12.07.1958 Bruxelles 

25"3 Alice Fischer 1932 LC Zürich 01.07.1962 Zurich 

25"2 Alice Fischer 1932 LC Zürich 14.07.1963 Zurich 

25"1 Alice Fischer 1932 LC Zürich 22.08.1964 Zurich 

25"1 Beatrice Schneider 1946 Old Boys Basel 05.09.1964 Bâle 

 

800 MÈTRES 

2'20"6 Ursula Brodbeck 1940 SC Liestal 17.07.1960 Liestal 

2'18"8 Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 08.07.1962 Côme 

2'18"1 Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 31.08.1963 Friedrichshafen 

2'16"4 Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 14.09.1963 Lugano 

2'15"8 Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 13.06.1964 Münster 

2'15"4 Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 28.06.1964 Bâle 

2'12"8 Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 11.07.1964 Zurich 

 

80 MÈTRES HAIES 

13"1 Trudi Heusser 1928 LC Zürich 05.09.1948 Grenchen 

12"9 Trudi Heusser 1928 LC Zürich 21.08.1949 Bâle 

12"6 Trudi Heusser 1928 LC Zürich 16.07.1950 Grenchen 

12"6 Trudi Heusser 1928 LC Zürich 07.10.1950 Bergame 

12"6 Trudi Hänseler 1928 LC Zürich 29.06.1952 Zurich 

12"3 Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 23.07.1952 Helsinki 

12"2 Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 12.07.1954 Bucarest 



11"9 Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 15.08.1954 Ludwigshafen 

11"9 Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 01.07.1961 Winterthour 

11"9 Monika Engeler 1942 LC Zürich 01.07.1961 Winterthour 

11"9 Monika Engeler 1942 LC Zürich 01.07.1962 Zurich 

11"9 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 01.07.1962 Zurich 

11"8 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 29.07.1962 Zurich 

11"7 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 06.07.1963 Saint-Gall 

11"7 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 16.05.1964 Schaffhouse 

11"6 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 31.05.1964 Schaffhouse 

11"4 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 12.07.1964 Zurich 

 

HAUTEUR 

1,23 m Suzanne Devenoges  Stade Lausanne 11.08.1929 Lausanne 

1,40 m Rosi Grunkin 1908 Old Boys Basel 27.08.1933 Zurich 

1,44 m Rosi Grunkin 1908 Old Boys Basel 09.09.1934 Bâle 

1,45 m Rosi Grunkin 1908 Old Boys Basel 04.08.1935 Berne 

1,50 m Ilsebill Pfenning 1916 FC Lugano 30.08.1936 Zurich 

1,54 m Ilsebill Pfenning 1916 FC Lugano 13.06.1937 Lugano 

1,57 m Ilsebill Pfenning 1916 FC Lugano 08.08.1937 Bâle 

1,60 m  Ilsebill Pfenning 1916 FC Lugano 04.09.1938 Varese 

1,63 m Ilsebill Pfenning 1916 SA Lugano 09.05.1940 Turin 

1,66 m Ilsebill Pfenning 1916 SA Lugano 27.07.1941 Lugano 

 

LONGUEUR 

4,90 m Suzanne Devenoges  Stade Lausanne 11.08.1929 Lausanne 

5,02 m Leyla de Pol 1916 FC Lugano 29.07.1934 Lugano 

5,23 m Leyla de Pol 1916 FC Lugano 21.07.1935 Lugano 

5,35 m Leyla de Pol 1916 FC Lugano 27.06.1936 Lugano 

5,35 m Leyla de Pol 1916 FC Lugano 30.08.1936 Zurich 

5,35 m Leyla de Pol 1916 FC Lugano 03.07.1938 Lugano 

5,50 m Leyla de Pol 1916 SA Lugano 24.08.1941 Bâle 

5,53 m Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 07.07.1957 Liestal 

5,59 m Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 04.07.1959 Zurich 

5,61 m Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 07.08.1960 Lugano 

5,64 m Meta Antenen 1949 LC Schaffhausen 26.07.1964 Friedrichshafen 

 

POIDS 

  9,66 m Berta Brändli  LC Zürich 27.08.1933 Zurich 

  9,66 m Berta Brändli  LC Zürich 27.08.1933 Zurich 

10,39 m Berta Brändli  LC Zürich 12.08.1934 Zurich 

10,42 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 26.07.1936 Zurich 

10,57 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 30.08.1936 Zurich 

10,66 m Doris Christen  Old Boys Basel 08.08.1937 Bâle 

10,88 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 25.08.1940 Bâle 

11,01 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 25.08.1940 Bâle 

11,25 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 10.08.1941 Bâle 

11,47 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 28.09.1941 Bâle 

11,77 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 16.08.1942 Zurich 

11,84 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 22.07.1951 Genève 

12,07 m Rosemarie Bosshard 1930 LS Brühl 13.09.1953 Trieste 

12,12 m Rosemarie Bosshard 1930 LS Brühl 02.05.1954 Lindau 

12,28 m Rosemarie Bosshard 1930 LS Brühl 16.05.1954 Kempten 

12,36 m Rosemarie Bosshard 1930 LS Brühl 02.06.1954 Saint-Gall 

12,78 m Babette Schweizer 1932 Old Boys Basel 04.08.1957 Berne 
 



DISQUE 

27,12 m Anny Rüegg  Chur 27.08.1933 Zurich 

29,09 m Pia Leuthardt 1914 Old Boys Basel 05.08.1934 Bâle 

29,38 m Pia Leuthardt 1914 Old Boys Basel 30.08.1936 Zurich 

30,44 m Trudy Kilgus 1916 SG Zürich 06.09.1936 Lucerne 

32,20 m Pia Leuthardt 1914 Old Boys Basel 11.07.1937 Bâle 

33,61 m Trudy Hoffmann  Old Boys Basel 08.08.1937 Bâle 

34,42 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 27.08.1944 Lucerne 

35,66 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 19.08.1945 Lausanne 

37,19 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 18.08.1946 Lucerne 

39,42 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 05.09.1948 Granges 

42,17 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 24.08.1952 Augsbourg 

 

JAVELOT 

23,47 m Renée Collet  Stade Lausanne 11.08.1929 Lausanne 

34,02 m Doris Christen  Old Boys Basel 30.08.1936 Zurich 

35,72 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 19.06.1937 Zurich 

35,93 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 08.08.1937 Bâle 

38,06 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 14.08.1938 La Chaux-de-Fds 

39,70 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 28.08.1938 Zurich 

40,50 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 18.09.1938 Vienne 

43,74 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 06.08.1939 Strasbourg 

44,08 m Kristina Skrotzky 1938 LC Zürich 02.09.1962 Lindau 

 

PENTATHLON 

100 m - Longueur - Hauteur - Poids - Javelot 

181 p Marie von Burg 1911 Old Boys Basel 21.07.1935 Bâle 

219 p Doris Christen  Old Boys Basel 30.08.1936 Zurich 

226,5 p Lux Stiefel 1913 SG Zürich 13.08.1939 Lugano 

252 p Lux Stiefel 1913 SG Zürich 25.08.1940 Bâle 
 13"5 - 4,67 m - 1,30 m - 10,40 m - 37,96 m 

261 p Lux Stiefel 1913 SG Zürich 24.08.1941 Bâle 
 13"4 - 4,50 m - 1,35 m - 9,71 m - 40,51 m 

279 p Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 27.09.1941 Bâle 
 13"1 - 4,66 m - 1,40 m - 11,47 m - 34,15 m 

 

80 m haies - Poids - Hauteur - Longueur - 200 m 

2'704 p Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 07.10.1951 Bâle 
 13"1 - 11,22 m - 1,40 m / 4,95 m - 28"0 

3'963 p Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 27.08.1954 Berne 
 12"2 - 11,39 m - 1,41 m / 5,13 m - 26"9 

4'029 p Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 14.09.1958 Feldkirch 
 12"4 - 12,33 m - 1,47 m / 5,28 m - 27"9 

4'123 p Susanne Meier 1940 LC Basel 30.09.1962 Lugano 
 12"5 - 11,86 m - 1,53 m / 5,39 m - 27"3 

4'209 p Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 19.09.1964 Zurich 
 11"6 - 11,10 m - 1,49 m / 5,23 m - 26"1 

 

4 x 100 MÈTRES 

Équipe nationale 

51"1 Equipe nationale   18.09.1949 Zagreb 
 Hedy Meyer / Trudi Heusser / Jacqueline Gygax / Lucie Mülhaupt 

50"7 Equipe nationale   12.08.1951 Winterthour 
 Gretel Bolliger / Sonja Prétôt / Trudi Heusser / Lotti Lehmann 
 



50"0 Equipe nationale   26.08.1951 Berne 
 Ruth von Gunten / Sonja Prétôt / Lotti Lehmann / Gretel Bolliger 

49"7 Equipe nationale   11.07.1954 Bucarest 
 Edith Jakob / Trudy Hanseler / Gretel Bolliger / Sonja Prétôt 

48"8 Equipe nationale   28.08.1954 Berne 
 Edith Jakob / Trudy Hanseler / Gretel Bolliger / Sonja Prétôt 

48"3 Equipe nationale   11.08.1962 Bâle 
 Beatrice Schneider / Arlette Küng / Esther Zanol / Alice Fischer 

48"0 Equipe nationale   12.07.1964 Zurich 
 Arlette Küng / Beatrice Schneider / Elisabeth Ermatinger / Alice Fischer 

 
Clubs 

55"0 Old Boys Basel   27.08.1933 Zurich 
 Margrit Hunn / Edith Zurkirchen / Rosi Grunkin / Klara Moser 

54"4 Old Boys Basel   05.08.1934 Bâle 
 Klara Moser / Rosi Grunkin / Gertrud Hoffmann / Edith Zurkirchen 

54"2 Old Boys Basel   12.08.1934 Zurich 
 Klara Moser / Rosi Grunkin / Gertrud Hoffmann / Edith Zurkirchen 

54"0 Old Boys Basel   11.07.1937 Bâle 
 Emma Sauer / Doris Christen / Margrit Hunn / Gertrud Hoffmann 

52"8 Old Boys Basel   08.08.1937 Bâle 
 Emma Sauer / Doris Christen / Isolde Geissler / Gertrud Hoffmann 

52"2 Old Boys Basel   27.09.1941 Bâle 
 Bethli Baumgartner / Elsy Schamberger / Doris Walker / Gretel Bolliger 

52"0 Old Boys Basel   21.08.1949 Bâle 
 Hedy Meyer / Gretel Bolliger / Rosa Schwenk / Jacqueline Gygax 

51"8 Old Boys Basel   27.08.1949 Bâle 
 Hedy Meyer / Gretel Bolliger / Rosa Schwenk / Jacqueline Gygax 

51"4 Old Boys Basel   24.06.1950 Bâle 
 Hedy Meyer / Gretel Bolliger / Rosa Schwenk / Jacqueline Gygax 

51"1 Old Boys Basel    02.07.1950 Bâle 
 Sonja Prétôt / Gretel Bolliger / Rosa Schwenk / Jacqueline Gygax 

50"6 Old Boys Basel   10.09.1950 Bâle 
 Hedy Meyer / Sonja Prétôt / Rosa Schwenk / Jacqueline Gygax 

50"4 Old Boys Basel   19.08.1951 Zurich 
 Gretel Bolliger / Rosa Schwenk / Jacqueline Gygax / Sonja Prétôt 

49"9 Old Boys Basel   02.06.1952 Bâle 
 Ruth von Gunten / Gretel Bolliger / Rosa Schwenk / Sonja Prétôt 

49"1 LC Zürich   16.06.1963 Zurich 
 Marianne Kern / Gisèle Waser / Elisabeth Ermatinger / Alice Fischer 

48"7 LC Zürich   05.07.1964 Lausanne 
 Marianne Kern / Gisèle Waser / Elisabeth Ermatinger / Alice Fischer 
 
 
 
 

TOP-10 FEMMES 
BILAN AU 31.12.1964 

 

60 MÈTRES 

1. 7"6 Alice Fischer 1932 LC Zürich 02.08.1958 Zurich 

2. 7"7 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 02.06.1952 Bâle 

3. 7"7 Beatrice Schneider 1946 Old Boys Basel 06.10.1962 Bâle 

4. 7"8 Emma Sauer  Old Boys Basel 04.10.1936 Bâle 

5. 7"8 Bethli Baumgartner  Old Boys Basel 24.08.1941 Bâle 

6. 7"8 Leyla de Pol 1916 SA Lugano 28.09.1941 Bâle 

7. 7"8 Hannelore Wüest  Old Boys Basel 02.07.1952  

8. 7"8 Edith Jakob 1928 GG Bern 14.08.1954 Ludwigshafen 

9. 7"8 Alice Merz 1933 ATV Nidau      07.1959  

10. 7"8 Esther Toggenburger 1938 LC Winterthur      08.1959  
 



100 MÈTRES 

1. 11"9 Alice Fischer 1932 LC Zürich 30.08.1964 Zurich 

2. 12"0 Esther Zanol 1938 LC Winterthur 01.09.1962 Friedrichshafen 

3. 12"1 Beatrice Schneider 1946 Old Boys Basel 24.05.1964 Bâle 

4. 12"3 Arlette Küng 1937 LC Schaffhausen 29.07.1962 Zurich 

5. 12"3 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 15.08.1964  

6. 12"3 Anneliese Maier 1942 LC Basel 08.09.1964 Zurich 

7. 12"5 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 01.10.1951 Neunkirchen 

8. 12"5 Alice Merz 1933 ATV Nidau 30.06.1957  

9. 12"6 Bethli Baumgartner  Old Boys Basel 27.09.1941 Bâle 

10. 12"6 Jacqueline Robischon 1924 Old Boys Basel           1946  

 

200 MÈTRES 

1. 24"8 Alice Fischer 1932 LC Zürich 13.09.1964 Lausanne 

2. 25"1 Beatrice Schneider 1946 Old Boys Basel 05.09.1964 Bâle 

3. 25"4 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 13.09.1964 Lausanne 

4. 25"8 Alice Merz 1933 ATV Nidau 12.07.1958 Bruxelles 

5. 25"8 Arlette Küng 1937 LC Schaffhausen 06.09.1964  

6. 26"0 Sonja Prétôt 1931 Old Boys Basel 27.09.1954 Bucarest 

7. 26"2 Esther Zanol 1938 LC Winterthur 06.08.1961 Berne 

8. 26"4 Ruth von Gunten 1923 Old Boys Basel 15.06.1952 Bâle 

9. 26"5 Trudy Hänseler 1928 Old Boys Basel 28.08.1954 Berne 

10. 26"6 Rosa Schwenk 1924 Old Boys Basel 15.06.1952 Bâle 

 

800 MÈTRES 

1. 2'12"8 Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 11.07.1964 Zurich 

2. 2'19"5 Meta Gabathuler 1933 LS Brühl 08.07.1962 Liestal 

3. 2'24"5 Suzanne Schären 1941 GG Bern 25.08.1963 Bâle 

4. 2'26"4 Emma Mory 1944 SC Liestal 25.08.1963 Bâle 

5. 2'28"4 Charlotte Müller 1947 LAC REX Zürich 13.09.1964 Lausanne 

 

80 MÈTRES HAIES 

1. 11"4 Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 12.07.1964 Zurich 

2. 11"7 Meta Antenen 1949 LC Schaffhausen 31.05.1964 Schaffhouse 

3. 11"8 Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 03.08.1963 Zurich 

4. 11"9 Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 15.08.1954 Ludwigshafen 

5. 11"9 Monika Engeler 1942 LC Zürich 01.07.1961 Winterthour 

6. 11"9 Ursula Stolz  LAC REX Zürich 10.10.1964  

7. 12"0 Susanne Meier 1940 LC Basel 12.08.1962  

8. 12"2 Gesche Schwerdt  LC Zürich 01.07.1961 Winterthour 

9. 12"3 Alice Merz 1933 ATV Nidau 28.07.1959 Berne 

10. 12"7 Hedy Meyer 1928 Old Boys Basel 01.07.1951 Genève 

 

HAUTEUR 

1. 1,66 m Ilsebill Pfenning 1916 SA Lugano 27.07.1941 Lugano 

2. 1,60 m Hannelore Kind 1939 LC Zürich 22.09.1963 Bâle 

3. 1,55 m Solbritt Diethelm 1935 Old Boys Basel 20.06.1957  

4. 1,53 m Doris Ammann 1928 Old Boys Basel 14.08.1955  

5. 1,53 m Barbara Liebich  CA Plainpalais 05.08.1961 Berne 

6. 1,53 m Susanne Meier 1940 LC Basel 30.09.1962 Lugano 

7. 1,51 m Madeleine Fisch 1937 LS Brühl 14.07.1959  

8. 1,50 m Annemarie Büchler  LC Zürich           1949  

9. 1,50 m Vreni Baumgartner  Basel-Stadt 31.05.1955  

10. 1,48 m Annemarie Götz  LS Brühl 30.08.1953  
 



LONGUEUR 

1. 5,64 m Meta Antenen 1949 LC Schaffhausen 26.07.1964 Friedrichshafen 

2. 5,61 m Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 07.08.1960 Lugano 

3. 5,57 m Vreni Rebmann 1933 SC Liestal 17.07.1960 Liestal 

4. 5,50 m Leyla de Pol 1916 SA Lugano 24.08.1941 Bâle 

5. 5,50 m Maya Heidig 1942 Old Boys Basel 06.08.1961 Berne 

6. 5,48 m Susanne Meier 1940 LC Basel 09.09.1962  

7. 5,45 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 15.06.1952  

8. 5,45 m Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 16.07.1961 Berne 

9. 5,42 m Hannelore Loos 1939 LC Zürich 12.10.1958  
10. 5,42 m Ruth Merkt 1945 LC Winterthur 14.07.1962 Bâle 
 

POIDS 

1. 12,78 m Babette Schweizer 1932 Old Boys Basel 04.08.1957 Berne 

2. 12,65 m Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 15.08.1964  

3. 12,47 m Susanne Meier 1940 LC Basel 23.07.1962 Fribourg 

4. 12,36 m Rosmarie Bosshard 1930 LS Brühl 02.06.1954 Saint-Gall 

5. 12,05 m Vreni Meyer 1940 Old Boys Basel 19.07.1964 Viry-Chantilly 

6. 11,86 m Hannelore Loos 1939 LC Zürich 26.09.1958  

7. 11,84 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 22.07.1951 Genève 

8. 11,74 m Rina Baumgartner  ASV Zürich           1944  

9. 11,51 m Vreni Meyer 1940 Old Boys Basel 07.08.1960 Lugano 

10. 11,44 m Elisabeth Oppliger  GG Bern 04.08.1956  
 

DISQUE 

1. 42,17 m Gretel Bolliger 1921 Old Boys Basel 24.08.1952 Augsbourg 

2. 40,61 m Irene van Wijnkoop 1938 GG Thun 13.08.1960  

3. 39,78 m Ruth Merkt 1945 LC Winterthur 09.06.1963  

4. 39,63 m Daisy Grädel 1934 GG Bern 14.07.1957  

5. 39,01 m Babette Schweizer 1932 Old Boys Basel 03.08.1957 Berne 

6. 38,15 m Madeleine Fisch 1937 LS Brühl 07.09.1958  

7. 38,14 m Rosmarie Bosshard 1930 LS Brühl 30.08.1953 Saint-Gall 
8. 36,41 m Margrit Navoni  LC Zürich           1950  

9. 36,01 m Annelis Blauensteiner  LC Zürich           1950  

10. 35,84 m Christa Held  LS Brühl 03.09.1960  

 

JAVELOT 

1. 44,08 m Kristina Skrotzky 1938 LC Zürich 02.09.1962 Lindau 

2. 43,74 m Lux Stiefel 1913 SG Zürich 06.08.1939 Strasbourg 

3. 42,02 m Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 14.09.1963 Lugano 

4. 40,46 m Paula Thommen 1943 Old Boys Basel 11.08.1962 Bâle 

5. 38,66 m Verena Gyr 1943 LC Zürich 31.05.1964 Schaffhouse 

6. 38,39 m Monika Engeler 1942 LC Zürich 22.05.1963  

7. 38,21 m Heidi Maienfisch  Old Boys Basel 29.09.1963 Zurich 

8. 38,10 m Annemarie Berner 1926 LC Zürich 20.08.1954  

9. 37,69 m Ruth Kohler  GG Bern 30.09.1951  

10. 37,20 m Silvia Schären 1941 GG Bern 05.07.1959 Liestal 
 

PENTATHLON 

1. 4'209 p Elisabeth Ermatinger 1945 LC Zürich 19.09.1964 Zurich 
 11"6 - 11,10 m - 1,49 m / 5,23 m - 26"1 

2. 4'123 p Susanne Meier 1940 LC Basel 30.09.1962 Lugano 
 12"5 - 11,86 m - 1,53 m / 5,39 m - 27"3 

3. 4'089 p Fry Frischknecht 1934 LS Brühl 21.07.1963 Saint-Gall 
 12"0 - 12,49 m - 1,42 m / 5,27 m - 27"2 



4. 3'747 p Vreny Rebmann 1933 SC Liestal 21.07.1963 Saint-Gall 

5. 3'737 p Lisette Malherbe 1943 St. Lausanne 21.07.1963 Saint-Gall 
6. 3'692 p Annelies Maier 1942 LC Basel 21.06.1964 Bâle 

7. 3'647 p Ursula Stolz  LAC REX Zürich 21.06.1964 Bâle 

8. 3'272 p Ursula Brodbeck 1940 LC Basel 30.09.1962 Lugano 

 

4 x 100 MÈTRES 

1. 48"7 LC Zürich   05.07.1964 Lausanne 
 Marianne Kern / Gisèle Waser / Elisabeth Ermatinger / Alice Fischer 

2. 49"2 Old Boys Basel   05.07.1964 Lausanne 

3. 49"5 LC Schaffhausen   05.07.1964 Lausanne 

4. 51"4 GG Bern   20.06.1954  

5. 51"5 LC Winterthur   23.09.1962  

6. 51"6 LC Basel   05.07.1964 Lausanne 

7. 52"6 SC Liestal   17.06.1962  

8. 52"6 SATUS Basel   18.08.1962  

9. 52"8 LS Brühl   04.10.1958  

10. 53"1 SG Zürich             1946  
 
 
 
 

LES CHAMPIONNES SUISSES 1934-1964 
 

60 MÈTRES    100 MÈTRES   

Pas disputé   1934 Klara Moser OB Basel 13"3 

Elsi Hediger OB Basel 8"4 1935 Berta Wirth LC Zürich 13"8 

Emmi Sauer OB Basel 8"1 1936 Emmi Sauer OB Basel 13"3 

Emmi Sauer OB Basel 8"0 1937 Emmi Sauer OB Basel 13"4 

Emmi Sauer OB Basel 8"2 1938 Ilsebill Pfenning FC Lugano 13"0 

Raymonde Leimer SG Zürich 8"2 1939 Raymonde Leimer SG Zürich 13"1 

Ilsebill Pfenning SA Lugano 8"1 1940 Emmi Pfaff OB Basel 13"1 

Leyla de Pol SA Lugano 7"8 1941 Ilsebill Pfenning SA Lugano 12"7 

Doreen Gartmann DLC St.Moritz 8"0 1942 Berty Meister LAC Biel 13"4 

Nelly Schär LAC Grenchen 8"7 1943 Berty Meister LAC Grenchen 13"8 

Antoinette Casola Sico Locarno 8"4 1944 Bethli Baumgartner OB Basel 12"9 

Renate Thévenaz Sico Locarno 8"6 1945 Lotti Lehmann SG Zürich 13"7 

Renate Thévenaz Sico Locarno 8"6 1946 Jacqueline Robischon OB Basel 13"6 

Lucie Mülhaupt LC Zürich 8"6 1947 Lotti Lehmann SG Zürich 13"6 

Edith Jakob GG Bern 8"5 1948 Lucie Mülhaupt LC Zürich 13"3 

Edith Jakob GG Bern 8"2 1949 Lucie Mülhaupt LC Zürich 12"7 

Edith Jakob GG Bern 8"2 1950 Sonja Prétôt OB Basel 12"9 

Edith Jakob GG Bern 8"2 1951 Sonja Prétôt OB Basel 13"1 

Hannelore Wüest OB Basel 8"0 1952 Hannelore Wüest OB Basel 12"8 

Hannelore Wüest OB Basel 8"3 1953 Sonja Prétôt OB Basel 12"7 

Pierina Ruffato Locarno 7"9 1954 Sonja Prétôt OB Basel 12"6 

Sonja Prétôt OB Basel 7"9 1955 Sonja Prétôt OB Basel 12"6 

Gretel Bolliger OB Basel 8"3 1956 Babette Schweizer RTV Basel 13"2 

Alice Merz ATV Nidau 8"0 1957 Alice Merz ATV Nidau 12"8 

Alice Fischer LC Zürich 7"6 1958 Alice Fischer LC Zürich 12"5 

Plus disputé   1959 Alice Fischer LC Zürich 12"5 

   1960 Arlette Küng LC Schaffh. 12"8 

   1961 Alice Fischer LC Zürich 12"5 

   1962 Alice Fischer LC Zürich 12"2 

   1963 Beatrice Schneider OB Basel 12"5 

   1964 Alice Fischer LC Zürich 12"0 



 

200 MÈTRES  80 MÈTRES MÈTRES 

Pas disputé   1934    

Berta Wirth LC Zürich 28"5 1935    

Raymonde Leime LC Zürich 29"1 1936    
       

Pas disputé entre 1937 et 1950 
1949 Trudi Heusser LC Zürich 12"9 

1950 Trudi Heusser LC Zürich 12"6 

Rosa Schwenk OB Basel 27"4 1951 Hedy Meyer OB Basel 12"9 

Sonja Prétôt OB Basel 26"9 1952 Trudi Hänseler LC Zürich 12"6 

Sonja Prétôt OB Basel 27"4 1953 Hedy Weil OB Basel 13"6 

Sonja Prétôt OB Basel 26"5 1954 Gretel Bolliger OB Basel 12"4 

Pas disputé   1955 Trudi Hänseler LC Zürich 13"0 

Pas disputé   1956 Gretel Bolliger OB Basel 12"7 

Alice Merz ATV Nidau 26"5 1957 Gretel Bolliger OB Basel 13"0 

Alice Fischer LC Zürich 25"9 1958 Fry Frischknecht LS Brühl 12"3 

Alice Fischer LC Zürich 26"3 1959 Fry Frischknecht LS Brühl 12"2 

Alice Fischer LC Zürich 26"5 1960 Fry Frischknecht LS Brühl 12"5 

Esther Zanol LC Winterthur 26"2 1961 Fry Frischknecht LS Brühl 12"0 

Alice Fischer LC Zürich 25"4 1962 Elisabeth Ermatinger LC Zürich 12"0 

Arlette Küng LC Schaffh. 26"0 1963 Elisabeth Ermatinger LC Zürich 11"8 

Alice Fischer LC Zürich 24"8 1964 Elisabeth Ermatinger LC Zürich 11"5 

 

HAUTEUR    LONGUEUR   

Rosi Grunkin OB Basel 1,40 m  1934 Margrit Gerber LC Zürich 4,82 m 

Rosi Grunkin OB Basel 1,43 m 1935 Amelie Wendelspiess OB Basel 4,70 m 

Ilsebill Pfenning FC Lugano 1,50 m 1936 Leyla de Pol FC Lugano 5,35 m 

Ilsebill Pfenning FC Lugano 1,57 m 1937 Leyla de Pol FC Lugano 5,22 m 

Ilsebill Pfenning FC Lugano 1,55 m 1938 Leyla de Pol FC Lugano 5,01 m 

Ilsebill Pfenning FC Lugano 1,55 m 1939 Leyla de Pol FC Lugano 5,03 m 

Ilsebill Pfenning SA Lugano 1,60 m 1940 Amelie Wendelspiess OB Basel 4,73 m 

Ilsebill Pfenning SA Lugano 1,60 m 1941 Leyla de Pol SA Lugano 5,50 m 

Gretel Bolliger OB Basel 1,40 m 1942 Amelie Wendelspiess OB Basel 4,82 m 

Gilberte Wehrli 
Hilde Kern 

OB Basel 
LC Zürich 

1,30 m 
1,30 m 

1943 Bethli Baumgartner OB Basel 4,71 m 

Rina Baumgartner ASV Zürich 1,45 m 1944 Bethli Baumgartner OB Basel 5,10 m 

Annemarie Büchler LC Zürich 1,40 m 1945 Doris Walker OB Basel 5,07 m 

Annemarie Büchler LC Zürich 1,40 m 1946 Doris Walker OB Basel 4,54 m 

Annemarie Büchler LC Zürich 1,40 m 1947 Lotti Lehmann LC Zürich 4,87 m 

Annemarie Büchler LC Zürich 1,38 m 1948 Margrit Navoni LC Zürich 4,58 m 

Annemarie Büchler LC Zürich 1,43 m 1949 Esther Gilomen FC Grenchen 4,86 m 

Annemarie Büchler LC Zürich 1,45 m 1950 Jacqueline Gygax OB Basel 5,08 m 

Gretel Bolliger OB Basel 1,42 m 1951 Lotti Lehmann LC Zürich 5,18 m 

Doris Ammann LS Brühl 1,45 m 1952 Gretel Bolliger OB Basel 5,36 m 

Babette Schweizer RTV Basel 1,40 m 1953 Hannelore Wüest OB Basel 5,00 m 

Doris Ammann OB Basel 1,46 m 1954 Gretel Bolliger OB Basel 5,00 m 

Vreny Baumgartner Basel-Stadt 1,50 m 1955 Gretel Bolliger OB Basel 5,00 m 

Doris Ammann OB Basel 1,50 m 1956 Gretel Bolliger OB Basel 5,00 m 

Doris Ammann OB Basel 1,46 m 1957 Fry Frischknecht LS Brühl 5,23 m 

Doris Ammann OB Basel 1,46 m 1958 Fry Frischknecht LS Brühl 5,39 m 

Solbritt Diethelm OB Basel 1,50 m 1959 Fry Frischknecht LS Brühl 5,48 m 

Doris Ammann OB Basel 1,45 m 1960 Fry Frischknecht LS Brühl 5,61 m 

Solbritt Diethelm OB Basel 1,50 m 1961 Fry Frischknecht LS Brühl 5,50 m 

Solbritt Diethelm OB Basel 1,48 m 1962 Susanne Meier LC Basel 5,35 m 

Hannelore Kind LC Zürich 1,51 m 1963 Lisette Malherbe St. Lausanne 5,40 m 

Hannelore Kind LC Zürich 1,55 m 1964 Meta Antenen LC Schaffh. 5,47 m 
 



POIDS    DISQUE   

Berta Brändli LC Zürich 10,39 m 1934 Berta Brändli LC Zürich 26,41 m 

Marie von Burg OB Basel 9,55 m 1935 Pia Leuthardt OB Basel 28,95 m 

Lux Stiefel SG Zürich 10,57 m 1936 Pia Leuthardt OB Basel 29,05 m 

Doris Christen OB Basel 10,66 m 1937 Trudy Hoffmann OB Basel 33,61 m 

Gretel Bolliger OB Basel 9,20 m 1938 Trudy Hoffmann OB Basel 30,90 m 

Gretel Bolliger OB Basel 9,95 m 1939 Pia Leuthardt OB Basel 30,67 m 

Gretel Bolliger OB Basel 10,55 m 1940 Pia Leuthardt OB Basel 31,07 m 

Gretel Bolliger OB Basel 11,22 m 1941 Pia Leuthardt OB Basel 30,70 m 

Gretel Bolliger OB Basel 11,77 m 1942 Trudy Kilgus SG Zürich 32,02 m 

Gretel Bolliger OB Basel 10,00 m 1943 Gretel Bolliger OB Basel 29,74 m 

Rina Baumgartner ASV Zürich 10,96 m 1944 Gretel Bolliger OB Basel 34,42 m 

Gretel Bolliger OB Basel 11,07 m 1945 Gretel Bolliger OB Basel 35,66 m 

Gretel Bolliger OB Basel 10,94 m 1946 Gretel Bolliger OB Basel 37,19 m 

Gretel Bolliger OB Basel 11,24 m 1947 Gretel Bolliger OB Basel 34,68 m 

Gretel Bolliger OB Basel 10,94 m 1948 Gretel Bolliger OB Basel 33,95 m 

Gretel Bolliger OB Basel 10,39 m 1949 Gretel Bolliger OB Basel 37,24 m 

Gretel Bolliger OB Basel 10,36 m 1950 Margrit Navoni LC Zürich 36,41 m 

Gretel Bolliger OB Basel 11,84 m 1951 Gretel Bolliger OB Basel 35,03 m 

Rosmarie Bosshard LS Brühl 11,64 m 1952 Gretel Bolliger OB Basel 38,12 m 

Rosmarie Bosshard LS Brühl 10,27 m 1953 Daisy Grädel FC Grenchen 36,66 m 

Rosmarie Bosshard LS Brühl 11,27 m 1954 Gretel Bolliger OB Basel 37,77 m 

Gretel Bolliger OB Basel 10,91 m 1955 Gretel Bolliger OB Basel 39,62 m 

Babette Schweizer RTV Basel 11,61 m 1956 Gretel Bolliger OB Basel 36,92 m 

Babette Schweizer OB Basel 12,78 m 1957 Babette Schweizer OB Basel 39,01 m 

Fry Frischknecht LS Brühl 11,99 m 1958 Gretel Bolliger OB Basel 40,26 m 

Fry Frischknecht LS Brühl 12,32 m 1959 Daisy Grädel GG Bern 36,62 m 

Fry Frischknecht LS Brühl 11,83 m 1960 Irene van Wijnkoop GG Bern 38,14 m 

Fry Frischknecht LS Brühl 11,98 m 1961 Irene van Wijnkoop GG Thun 37,44 m 

Susanne Meier LC Basel 12,12 m 1962 Irene van Wijnkoop SC Liestal 40,51 m 

Fry Frischknecht LS Brühl 12,44 m 1963 Irene van Wijnkoop SC Liestal 37,15 m 

Fry Frischknecht LS Brühl 12,35 m 1964 Daisy Grädel OB Basel 38,72 m 

 

JAVELOT    PENTATHLON  

Berta Brändli LC Zürich 33,85 m 1934 Berta Brändli LC Zürich 3'338,38 p 

Marie von Burg OB Basel 30,80 m 1935 Marie von Burg OB Basel 181 p 

Doris Christen OB Basel 34,02 m 1936 Doris Christen OB Basel 219 p 

Lux Stiefel SG Zürich 35,93 m 1937 Doris Christen OB Basel 205 p 

Lux Stiefel SG Zürich 35,33 m 1938 Lux Stiefel SG Zürich 201,8 p 

Lux Stiefel SG Zürich 38,06 m 1939 Lux Stiefel SG Zürich 226,5 p  

Lux Stiefel SG Zürich 39,00 m 1940 Lux Stiefel SG Zürich 252 p 

Lux Stiefel SG Zürich 40,51 m 1941 Lux Stiefel SG Zürich 262 p 

Lux Stiefel SG Zürich 40,78 m 1942 Gretel Bolliger OB Basel 273 p 

Lux Stiefel SG Zürich 39,14 m 1943 Lux Stiefel SG Zürich 232,5 p 

Lux Stiefel SG Zürich 36,86 m 1944 Rina Baumgartner ASV Zürich 270,5 p 

Lux Stiefel SG Zürich 38,20 m 1945 Lux Stiefel SG Zürich 239 p 

Lux Stiefel SG Zürich 36,02 m 1946 Pas disputé   

Lux Stiefel SG Zürich 34,46 m 1947 Esther Bindy FC Grenchen 170 p 

Lux Stiefel SG Zürich 37,42 m 1948 Gretel Bolliger OB Basel 236 p 

Lux Stiefel SG Zürich 37,92 m 1949 Gretel Bolliger OB Basel 192 p 

Annemarie Berner LC Zürich 34,00 m 1950 Gretel Bolliger OB Basel 196 p 

Ruth Kohler GG Bern 34,36 m 1951 Gretel Bolliger OB Basel 2'704 p 

Ruth Kohler GG Bern 37,19 m 1952 Gretel Bolliger OB Basel 2'699 p 

Lux Stiefel SG Zürich 36,87 m 1953 Alice Bernard GG Bern 2'387 p 
 



Annemarie Berner LC Zürich 34,18 m 1954 Pas disputé   

Annemarie Berner LC Zürich 36,58 m 1955 Gretel Bolliger OB Basel 3'641 p 

Annemarie Berner LC Zürich 35,05 m 1956 Pas disputé   

Fry Frischknecht LS Brühl 34,77 m 1957 Pas disputé   

Fry Frischknecht LS Brühl 35,20 m 1958 Fry Frischknecht LS Brühl 3'784 p 

Fry Frischknecht LS Brühl 35,90 m 1959 Pas disputé   

Kristina Skrotzky St. Lausanne 38,10 m 1960 Pas disputé   

Fry Frischknecht LS Brühl 37,88 m 1961 Fry Frischknecht LS Brühl 3'931 p 

Paula Thommen OB Basel 37,08 m 1962 Susanne Meier LC Basel 4'123 p 

Paula Thommen OB Basel 39,68 m 1963 Fry Frischknecht LS Brühl 4'063 p 

Fry Frischknecht LS Brühl 39,48 m 1964 Elisabeth Ermatinger LC Zürich 4'017 p 

 

4 x 100 MÈTRES   CSI   

Old Boys Basel  54"2 1934    

LC Zürich  55"2 1935    

Old Boys Basel  54"4 1936    

Old Boys Basel  52"8 1937    

Old Boys Basel  56"0 1938    

Old Boys Basel  55"4 1939    

Old Boys Basel  53"2 1940    

Old Boys Basel  53"2 1941    

Old Boys Basel  53"6 1942    

LAC Grenchen  55"2 1943    

Old Boys Basel  53"1 1944    

SG Zürich  54"4 1945    

SG Zürich  55"2 1946 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  53"5 1947 Old Boys Basel   

LC Zürich  53"2 1948 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  52"0 1949 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  52"1 1950 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  51"2 1951 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  50"8 1952 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  51"8 1953 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  51"0 1954 Old Boys Basel   

Pas disputé   1955 Old Boys Basel   

Old Boys Basel  52"1 1956 Old Boys Basel   

LC Zürich  52"8 1957 Old Boys Basel   

LC Zürich  53"1 1958 LC Zürich   

LC Zürich  51"6 1959 Old Boys Basel   

LC Zürich  51"8 1960 Old Boys Basel   

LC Zürich  50"4 1961 Old Boys Basel   

LC Zürich  50"5 1962 LC Zürich   

LC Zürich  49"1 1963 LC Zürich   

LC Zürich  48"7 1964 Pas disputé   
 

                       
 


